
146, 148, 150, 152 & 154 RUE SPARKS.

TAINS UNION 
TAINS UNION 
TAINS UNION 
TAINS UNION$1 00

BRYSON, GRAHAM A (NK.,

88JERSKYS 
.1KRSKYS 
.1 ERSE YS 
JERSEYS

BRYSON, GRAHAM A VIE.,

SI 50 
SI frf)
SI 80 
SI 50

BRYSON, GRAHAM A VIE.,

JERSEYS 
JERSEYS 
JERSEYS 
JKRSKYS

TAINS EN LAINE 
TAINS EN LAINE 
TAINS EN LAINE 
TAINS EN LAINE

BRYSON, GRAHAM A ( IE..

75
75

II.*»

t 00

*•2 00 
J$2 00

BRYSON, GRAHAM A VIE.,

J ERSKYS 
JERSEYS 
JERSEYS 
JERSKYS

TAINS TA 1’ENTRY 
TAINS TAPESTRY 
TAINS TAPESTRY 
TAINS TAPESTRY

BRYSON, GRAHAM A ( IK.

80

40

82 25 
|2 25 
8 2 25 
$2 25

JERSKYS 
JERSEYS 
J KRSKYS 
JERSKYS

TAPIS BRUXELLES 
TAPIS BRUXELLES 
TAPIS BRUXELLES 81 00 
TAPIS BRUXELLES 81 00

BRYSON, GRAHAM A CIK.,BRYSON, GRAHAM A CIK.,

TAINS VELOURS 
TAPIS VELOURS 
TAINS VELOURS 
TAINT VELOURS

BRYSON, GRAHAM A CIK.,

#2 50 
8‘2 50 
82 50 
8-2 50

BRYSON, GRAHAM A ( IK.,

JKRSKYS 
JERSKYS 
JERSKYS 
JERSKYS !MI

50TAINS D’EGLISE 
TAINS D’KGLISK 
TAINS D’EGLISE 
TAINS D’KGLISK

BRYSON, GRAHAM A CIK,,

8-2 75 
8-2 75 
82 75 
$•2 75

JERSKYS
JERSKYS
JERSEYS
JERSEY'S

70

BRYSON, GRAHAM A CIK..
PLUS (IRANI) STOCK. 

MODES NOUVELLES. 
PLUS GRAND DEBIT. 
PLUS BAS PRIX.

LK
SKRSKYS -le 83,50 acheta h 50 pour 

conta dcscompto ot marqués exactement à la 
moitié du prix.

JOSEPH BRUCEIICS D’ESTOMAC TAPISSERIE
Autrefois du Medical Hall, 

ancienne apothicairerie de VHôpital Gênerai 
de Montreal

•TIWIlIt, lAtTRALIIES
Une commission nommée par 

l'Académie de Médecin* d* Paris, 
ur étudier les effets du Charbon 

Belloc, a constaté que les 
Maux d’estomac. Dyspepsies, Gas
tralgies, Digestions difficiles ou 
douloureuses, Crampes, Aigreurs, 
Renvois, etc..cessaientaprès quel
ques jours d'usage de ce médica
ment, soit en Poudre, soit en 
Pastilles. D’ordinaire, le bien-être 
se fait sentir dés les premières 
doses ; l’appétit revient et la cons
tipation si habituelle dans ces 
maladies disparaît. Les propriétés 
antiseptiques du Charbon de Belloc 
en font un des moyens les plus 
sûrs et les plus inoffensifs à 
opposer aux maladies infectieuses, 
telles que la Dysenterie,la Diarrhée, 
la Cholérine, la Fièvre typhoïde. 
Le Charbon de Belloc est employé 

soit pour

Me» Tapinaeric» ( mtpivr» temWires ) de 1(1 
12 et 15 vie. «ont de v.-riuMe» avantagea 
hors ligne, do» bargain» qui dépensent tout 
ce qui a jamais été offert toi |xnir le mêmeK Chimiste et Droguiste

J. lî. BUFORD,206 RUE RIDEAU, OTTAWA
En face du Couvent de la Rideau, 108 Rue Rideau, 108

N. B. Papier tl'Or vendu à sacrifice.( Téléphone de^Bell No. 179 )

GRAND - CHOIX itay W&tfê®»
DE----- PMRJAJlClEiïMonuments,en Granit Ecos

sais, Granit de la B;\ie de Eu ti
dy, ou en Marbre. Cloture et 
Poteaux pour enclos de toute

Coin des rues Ridenu et 
Cumberland,

ET AlISSl
Coin des rues Sparks 

et Bank.

P MON PROPRE OUVRAGE

StToujours on main. Tout ou- 
Wr, viage est bien lettré et garanti 
^‘‘'aux plus bas prix.

pour prévenir, 
guérir ces maladies.

Chaque flacon de Poudre et cha
que boite de Pastilles doivent 
porter la signature et le cachet du 

Belloc
En vente dans toutes les phsr* 

macles — Prix: Poudre, Sfr.;
Pastilles, 1 fr. 50.

soit

L’Huile de Berthé est l’huile
de foie de morne pure, préparée 
avec des foies Importés directement 

L. Fume, 19, rue

se rend qu'en Ascom 
6s d’une Instructiea.

R. BROWN,S pour la Maison 
Jacob, Paris.

Elle ne 
eooompagn

94 RUE GEORGE,
En face du Marché By, Ottawa.

BRYSON. GRAHAM CIE.
Les premiers arrivés ont le premier choix.

i
'

CHITTY FRERES ANTEAU3I2 3I4 RUE WELLINGTON OTTAWA
Importateurs et Commerçants d’Ep. 

ceries de Choix, Etc., Etc.
Frais etest Nouveau et 

ix sont Très Bas.

TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
VENEZ VOIR V

Notre Stocky

Nous commençons aujourd’hui à offrir notre nouvel assortiment d’ar
ticles de modes de printemps et d'été.A. & S. Nordheimer ont actuelle

ment un très grand assort iment de

4, mmmBONS PIANOS DE 
SECONDE MAIN Manteaux, Dolmans, Visites, Jerseys, 

Vestons et Circulaires Imperméables,
à une GRANDE REDUCTION P0lir

TAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI

!d’excellente Manufacture.
Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

tyanteaux de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204 Argent comptantIST-A-F. BOYER

COUVREUR EH METAL DE TOUTES ESPECES 
Ferblantier. Plombier et Poseur «l'apivai 
Je toutes sortes, et aussi grand «ssortiu 
de Cages d’oiseau, ustensiles 
tuyau on plomb pour aqueduc.
NO. 284 RUE DALHOUSIE.

rei's | 

de cuisine, et Cette offre ne vaudra que pour quelques jours et nous engageons les 
acheteurs à se hâter.

NOUS BAISSONS LES PRIXOn donne un nresent et nous offrons les pins plus lieaux patrons et tissusen ETOFFES à ROBES,uu utm.ru u F INDIENNES, SATEENS, GUILLAUMES et ETOFFES à ROUES qui

Voiture
61 RUE SPARKS

! lavent, à des prix qui étonneront les acheteurs.AVEC CHAQUE

Seuls Agents pour les 
PianoE Chickering, Stein way, 
Haines et Nordheimer et pour 
les Orgues Harmon urns de tis- 
tey et Kimball. D. Gardner & Cie.ACHETEE CETTE SEMAINE

L’assortiment est considerable 

—A LA—

NATIONAL M’F’G. CO. 
160 HUE SHARKS.$35,000,00 A. C. LAROSECHARBON!ièk,

•Mmmk LMgpf
Les meilleurs marchés clans la ville I J ËBB ‘.'J' R,]*

Persiennes,Pour trente jours seule
ment nous offrirons les plus 
grands Bargains qui aient 
jamais eu lieu dans Ottawa: 
$35,000 valant de Montres, 
Bijouteries et Argenteries, 
a plus bas prix que dans 
aucune autre maison du 
Canada. Ne manquez pas 
d’assister a cette vente, qui 
sera positivement la plus 
grande vente de la saison.

Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d’assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

Toiles et Poles Les meilleurs qualités 
de charl>on bitv

I
PI . EBIEN CRIBLE 
«aJ? fît ET TAMISE 121 RUE RIDEAUNational Mfg. Go Collections faites promptement

Telephone 189
III O’REILLY & HENRY,160 RUE SPARKS 160 1OTTAWA. L (Suc.de A. Seybold;

BUE NPAkKN,
ATTENTION IirBijoutiers en gros et en détail; BLOO EUS SELL’ 98 Rue Rideau 98 FITZPATBICK BT HABRIN

se font un pla'sir de remercier !e public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
3t ils invitent de nouvewv tout le monde à 
venir faire une visite à leur magasin ; leurs 
marchandises sont du prt mier choix,

t*
JS «

a.&a.f. mcmillan TAPISSERIES ! !
FITZPATRICK & HARRIS

Vin«tSiropd.Dusart:
È m LACTO-PHOSPHATE de CHAUX !

Pour un mois seulement
PEISTSEZ-Y-BIEN

Pendant ce sacrifice nous vendrons 
nos papiers aux prix coûtant.Souvenez 
vous que ce n’est que pour un mois 
seulement.

Tapisseries depuis 4c. Papiers dorés 
depuis 20c. en montant.
J. F. Belanger, 159 Rue Bank

66 rue William

MLYURhlUB CBNTRlLECURIE DE LOU \&E

|—DE—J

'PRËMIE R EfC LASSE,|

Le Le#te- PAeeeèoie d# ektux rorient déni 
le aXKOT et le -rx* de DTTGA*T •»«
le phi poiitant dei réparateur»

Il raffermit et reuVesie le* os An enfaoU 
, €raehthfuei, rend U vifoenr et l’activité eut 
f f Aiolttctnli moua fl lyaphatiqnes et k nui 
r >qni sont fatigués :«r nae croissance trop 
f #rapide; thés le» i'Alùiçaef, il facilite ta 
P (cicatrisation du pcieoni. ____
g \ l.tt femmes inc qni prenne it le VTle
flou le SXE.OI- Je tUlvART. <uppon«ol 
C Jleiir étal sam fvtig ' et sam vomistcmrnta et f 
H ïrtonnent le ,.>or a <■ 1 entant* plu» rigo ireui.f

> Le lAtcto i'kospl .# it ckaui tv-ielul le \
> lc.it de» A nirricei et garantit le» ti.fant»\
e contre la fi arrh^e et le» maladie* de crois- > 
/•aoce. Par . m influence, la Dentition sa <•*»,, 
/sans la heu" et ssn» convulsicue. *
} Le VIK et!? ei:-:OP de TMT9^3tTf 
î réveillent 1 app.'Ul et le» force» les coneo- > 
Slescents. et .onnennent dan» tou» le» ca» de ( 
/full,ut ou épuisement du wrp» humain /

604 RUE NDMEX
en face de la rue York. Habita d’hommee et 
de femmes, nettoyés, teints réparé» et remis 
à neuf. Tapis de pianos, de table, rideaux 
de damas, bordures de rideaux, etc, nettoyée 
ou teinta à la perfection. Plumes d’autru
ches teintes selon l’espèce produite, net-

BttANISKRIE
On ne se sert d’aucun procédé chimique. 

On se fie à l’habileté de noire main-d'œuvre, 
Satisfaction garantie. On va chercher ei 
on délivre les ordres par toute la ville. 
Les collets et les poignets 2 cents chacun.
R. Q-AG-IsTOÜSJ-, Crop.

604 rue SUSSEX devant la rue York.
P, S. Succursale, an No 160,

.

toycea e

Joseph Senecal,
i Pour [Pâques

ambon et Bacon, de ma propre "abrique 
‘ u visse faite h la ma«n' fraîche. Porc frais. 

CHAS MI5CH0N
ICOIN DES.RUES 

YORK ET DALHOUSIE. 151 rue Rideau. H

CiNQUANTiÈme ÂNNivKKsaire
Jeudi ie huit cou rant, se»a le cin-

Sur 1-j champ de bataille, ileftl t donna ord-e de ne plus livrer 
vrai, ces peu séduisants petits sol- u'ellV-ts à sa femme 
date eniuponnéi cumulent les fonc Lnudi après-midi Lachmce est quanlièm- anniv-rsairH de là fonda
tions de courrières avec celles, plu» reparti pour St Raymond par le lion de l’Hôtel-Dieu de Saint-H ya- 
prosaïques de hraucaidières.” convoi de quatre heures mais avant cmthe, par quatie Sœurs (irises en- 

1 * I sou départ il dit à ta femme qu’un voyées pour cette fin de la maison
! des deux. I de Montréal b rcean de l’fnstitutde

ACTE DE DESESPOIR la mère d Youville. A cette occasion,
il y aura A Saint Hyacinth -, fête so- 
h-nnelle pour renie cier le ciel de 
la grande prospérité qu’il a bien 
v inlu accorder à c-tte rnaisoi de 
l'Hôtel Dieu pendant un demi siècle 
d'existence. Mgr l'ar h-véque de 
Montréal ofïi lera 
aux deux offices du 
'es Etêques de Portland, Sh- i broo- 
ke et A-coU t ont promis (/honorer 
ja fôte de leur présence.

functions spéciales et parfois împié-

Cb sont :
“La Compagnie jes gros mous

quets, troupe de résistauce, dont 
chaque soldat est suivi d’une esclave 
portant ses munitions.

l,a compagnie des “sûres de tuer”, 
où sont immatriculées “les tirailleu- 
bü.s’* émerites.

La compagnie des carabinières, 
que nous n’aurons pas le mauvais 
goût de coropa er à nos chasseurs à 
pied.

La

ce de Laurier avec Gambetta, et, en 
général, les renseignements sur les
quels il pouvait mettre la ma n. La 
chose est racontée sans ambagis, et 
le nom est donné dans les mémoires 
de Maurice Bush sur M. de Bismarck 
et la guerre.

■■a i ta nilirnO moins autant que leurs qualités : le
K A I I \ 11 I U r K N roi rt fusa net de les payer et se fit
■ "\ • UlWfc-II w indemniser de la perte de son minis

tre, dont il fit monter très haut /es
timation. Il fallut céder. Le gou
vernement français, ne se souciant 
pas de ti Oliver là une alfure d’citât, 
fit rayer l’indemnité 
le fr.mcs

Eh bien ! étant donné le caractè
re astucieux des naturels du Daho
mey. il y a presque lieu de croire 
que le roi sava t ce qu’il faisait en 
fourrant soa ministre dans la cui- 

Chez non*’, cela s’appelle :

i

LA CUIRASSE DU ROI DE 
DAHOMEY

Un jour, il y a de cela nombre 
d’années, une maison de Marseille 
avait ex édié un de ses agents en 
Dahomey pour négocier un achat 
d’ivo re. Parmi les objets qu'il 
échangeait con re les marehandis- s 
du pays, se trouvaient des petits al
bums de l’imagerie d’Çpinal, où 
l’on voyait s* dérouler, sur une lon
gueur de plusieurs pieds, toutes les 
armes des régiments français. Cela 
fit l’admiration du roi, qui se fit ex 
pliquer l’usage des cuiras es et de
manda tout de suite qu’on lui expé 
diâ' douze cuirassiers.

Le commis voyageur 
que la France n’exporte pas ses na 
tionaux en ftçon de march ndises ; 
mais que la maison, à défaut dvs 
hommes livrerait les cuirasses. Mar 
ché conclu 1

que, dans 
ment, le repré: en tant, habitué à 
faire monss-r ce qu’il vendait, avait 
un peu surf tit la valeur d-s cuiras
ses en tant qu'armes défensives, les 
déclarant à .’épreuve des balles et 
des boulets. Eil-s arrivèrent avant 
son départ, et .e roi Je convia pour 
une grande cérémonie d’-ssai. Il fit 
entrer un de ses ministres dans une 
des bed s cuirasses reluisantes et 
l’on tira le c mon dessus 1

Le commis voyageur suait à gros 
ses goutles.sins que la chaleur y fût 
puur beaucoup.

Le boulet troua la eu i russe aicsi 
que le cuirassier, cela va sans dire, 
et le roi se mit dans une telle fureur 
que le malheureux représentant sen 
tit sa tôle peser moins d’une once 
■ur ses épaules. Heureusement on 
es pratique au Dahomey. l»e prix 
des cuirasses avait été surfait an

douze mil DEVAIT UISI’AHAITHEl es journaux de Québec rappor*
ten' que mirdi matin, le faubo itg ; Madame Lac hance aurait été tel- 
St1 Roc h a été mis en émoi à la non lementj découragée quelle es allé 
velle qu’une femme s’était suicidée riiez M. A. A. Cant n. épicier, oû 
au No. 204, n e Richardson. elle a acheté pour cm j centius de

Un nommé Moïse Lachance, me* v rt de Paris et durant la nuit der- 
nuisier et cal fat, épousait, il y a nièce elle a dillué une partie de ce 
plusieurs armé's déjà, mademoiselle poison et a avalé le contenu d’un 
D ivina Bloum delà paroisse de bol \ i hé de cette affreuse mixture 
St.J• au, Isle d’Orléans. de vert de Paris et d’eau.

Durant les premières années du (>s détails sont basés sur la dé- 
mariage tout alla assez bien et deux claration que rn dame Lachance a 
enfants, une flile et un garçon, fu* faite à M. l’abbé Lachance de la 
rent les fruits de cette union. cure de M. Roch et à M. le docteur

La fille est maintenant âgée de 10 Lamothe, qui lui a donné les pre* 
ans et le fils est u* peu plus jeune, miers soins.

Malheureusement le bonhiur de Dès huit h- lires un atroupement 
cette famille fut troublé par le goût nombreux s’est formé en face de la 
immodéré du whisk *v chez son résidence de la défunte, 
chef. Menuisier habile, Lachance Voici ce que raconte mademoiselle 
amassa un pécule qui lui permit di Lachance. Lundi soir, vers neuf heu- 
ronstruire deux maisons, celle qu'ri res et demi, la fan».Il- se coucha, elle 
habitait avec son épouse, et un - av c sa mère et ?on frère dans une 
autre qu'il louait. chtmhre voisine- De bonne heure

Depuis iontemps déjà La bailee hier matin la j-.une fille entendant sa 
travail aux ateliers de la co np:ignie mère se plaindre lui demanda si elle 
du chemin de fer du lac St.«ean. à était malade; la défunte en répondii. 
SvRaymond Qielques minutes ap ésla jeune fille

De temps à autre il venait à Que* alarmée alla éveiller son frère 
bec où il est arrivé samedi dernier, ilia quérir le docteur Lamothe 
11 a recommencé à boire et samedi l'abbé l>achaive. 
il a chicané sa femme, a essayé de ; Heureusement, ta défunte qui 
la frapper à coup de couteau et ce'ut ail mourante et don* le lit était 
n’est qu’en se servant d’un ino'ceau i couvert de traces évidentes de l’em- 
de tôle comme bouclier que Mrnel poisonnenient par le vert de Paris 
a échappé à la fureur de son mari, j avait encore sa pleine connaissance 
La violence du coup était telle que jet a pu se confesser ; mais malgré 
le couteau s’est cassé sur le more -au j les soin- empressés. qui lui ont été 
de tôle. prodigués elle expirait à sept heu-

(»achance a continué à maltraiter res et demie, 
sa femme car il s’est rendu chez un f Le coroner a été averti et une en- 
épicier, M. Marier, où d’ordinaire la (quête sera tenue.
défunte acheta11 les provisions né*---------- --------------
cessa ires au soutien de sa famille, l

UN RÉGIMENT SACRÉ
M. Gaston de VVaily, sous le titre 

de : Un Régimeni sacré, vient de du* 
blier quelques détails pittoresques 
sur les amazint'S fameuses do 
D -homey, avec lesquelles les f au- 
ça>s ont déjà eu à se mesurer.

M. de Waily écrit :
“ Le recrutement de ce corps d’é

lite présente des anomalies flagran
tes. Ijes deux tiers proviennent de 
filles vierg s • t tout juste nubiles, 
en evées à eurs familles par choix 
royal Le dernier tiers est composa 
du plus bizirre ass^mb age de fem
mes adultères auxquelles, sous con
dition de ore dre le mousquet, le 
roi fait grâce de la vie, et d’épouses 
par trop acariâtres, démons du tou 
conjugal, dont le prince juge bon 
de débarrasser un maii et d’utiliser 
pour sa défense la batailleuse hu-

L’auteur énumère ensuite les 
compagnies dont se composent les 
ba.aillons de cette féminine armée 
active de deux mi lecinq cents f m- 

Leurs noms et leurf fouo

poiitiflcalemP''t 
jour, et NN. SS.

compagnie des baionnett- s, 
section d’a saut d nt le nom e t 
significatif.

Puis vient la compagnie des élé
phants... (Honni soit qui mal y pen
sa !j El e est recrulée parmi les gu r 
rières réputées pour leur agi ité et 
leur courage, et a pour mission spé
ciale la chasse périlleuse et lucrative 
du grand pachyderme.

Ensuite, voici le Go*hen*to, ce qui 
veut dire : la compagnie des porteu
ses de carquois. C’est la tro ipe frin* 
gante, coquette par excellence. Les 
plus jeun s amazones y groupent 
leurs précoces et vilains printemps.

I>a tenue y est soignée, presque 
élégante et surtout écourtée autant 
que 1h permettent les mœurs rigides 
de la belliqueuse con Irene. Lei af
freuses gamines ne portent pis le 
f isil, trop lourd pour leurs mains 
juvéniles ; un prit arc... conra- 
celui de Diane, de petit;» fijehe» 
dans une joli pet t caïquois, un mi 
n u sc u le cou tea i à la hanche, un 
bracelet d’ivoire au poignet gauche 
et un amour de petit -atouage sur 
les cuisses," un peu plus haut que le 
genou, sont les aitribuis et les ar
mes — de parade bien plutôt que de 
combat — de celte compagnie de 
jeunes coquettes.

Sa mission t
N’a*fon pas d»jà reconnu le corps 

des petits officiers d’état major des 
porte ordres et dépêches de la colo
nelle... et du roi ?

faire d’u te pierre deux ciups.

Mort du Banquier Morgan

M. Morgan, banquier anglo-améri
cain, connu par /emprunt qui porte 

est mort le 9 avril à la vil-
SuiCIUK D*UN 0CT JGÉNAIHK

Un mande de I'h lade phie que 
M. Joseph Shm Iz, un vieillard de 
quatre-vingts ans, membre de la 
commission de /assistance publ que 
de Germantown et sacristain d’une 
église protestante, s’est donné la 
mort, dans des circonstances assez 
singulières, en s'empoisonnant aver 
de l’opium.

11 y a trois semaines, M. Sheetz 
q -i était veuf, s’e-t remarié avec 
une jeune femme de 27 ans, rmes 
Marie Johnstone. Ce mariage a 
causé une certaine sensation d’atnrd 
à cause de la disproportion d’âge 
entre les époux, et ensuite parce 
que plusieurs autres jeunes femmes 
ou t protesté, prétendant que le vieil
lard leur avait promis aussi de les 
épouser.

Il en est résulté qu’ap'ès son ma* 
riage M. Sheetz a eu tonte sorte de 
désagréments qui l’ont finalement 
poussé au suicide.

sou nom,
la Henriette (Monte-Carlo), des suites 
d’un accident de voiture survenu 
jjndi.

M. Morgan était âgé de soixante- 
dix-huit ans.

H était ch f de la maison J. Mor
gan A Co. de Londres, avec laquelle 
Clement Laurier, mandataire de la 
délégation de Tours, contracta, à la 
dat- du 24 octobre 1870, un emprunt 
de 2ôo mill ons ommaux, dit de la 
Défense nationa e,à G pou» cent, 
remboursable en trente ans, mais 
converti en 5 pour cent et confondu 
avec la rente ordinaire, 
d’une loi du 31 mai 1875.

La maison Morgan était alors une 
banque de second ordre,et l’on alla 
qua beaucoup, à propos de ce choix, 
M. Laurier, dont la justification était 
dans ce lait que la mai-on Roths
child de t»ondres avait refusé de sou 
tenir le crédit de la France à ce mo
ment critique.

Uu fait peu connu, bien qur 
riquement attesté, c’est que M. 
rier, durant sa mission en Angleter
re, avait nvec lui, comme secretaire, 

espion allemand qui transmettait 
au quartier prussien la corre^poudau

fit observer

son bon i'll faut diie

en vertu tt
lions sont parjois étranges.

Oii a déjà bea icoup parlé de la 
plus curieuse, celle des femmra* 
so js, chargees de faire trembler 
l'ennemi, à .’aide d’un rasoir géant 
qui. lorsqu’il nat maintenu ouvert, 
mesure... 1 ui5u du talon du manche 
à /extrémité de la 1 -me!

En temps de paix, ce chtrmani 
outil sert a abattre la tôle des con
damnés que le fiequent bon plaisir 
du roi livre a ix bourreaux.

Or, voici l'énumération de -quel 
que» autres c>mpignies ayan des

On raconte devant To o que le 
bourreau vient de guillotiner un cri-

—Qu’est-ce qu’il avait lait? de
mande-t-il.

—Il avait tué.
—Et quand lue-t on le bourreau ?

’histo-
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» qui lui faisait 
e complication 
lui.

it Manuel, avec 
pièce, qui n’ont 

y au té, il n’y a 
t ion oratoire à 
■oit au fait. Vous 
de madame Jor-

. Je vous avertis 
itile.

mais je
m- nsieur
devine ce que 

Vous trouvez 
ne môle de c*s 
et que"je vous 
ie chose qui ne 
e m .ins du mon*

i resterez là, si
z.
non pas. Peu 

let, vos relations 
Jordannet, peu 

tous ayez profité 
fai bisse 11 d) 

i vieillard pour 
c indignité, lui 
à vos soins ; ce 

votre cnsocien* 
ne. Et si votre 
)us reproche lien 
te. M us vous ne 
u tenté seulement
i père.......
rait encore si vo- 
ait ariê ée à mi

tant quelques se- 
6 par ses souve-

niinuer) f

r
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LE PROGRAMME EQUAL RK il Ills IE 

laquelle

• électoral 
le papier, 

s sur lvi relations <le 
française et les

A la réunion «lu 
flight isme à

ient MM. ('aven, McCarthy (
Jay et au U es le pr« 

ition a été coin

se et l'Etat, la langue 
s séparées sont réafürr 
faits pour que tout le Canada anglais 

fessas iior<l les privilèges accordés

assistai 
( îeo. H 
«le l’Ass

uto H mai—fi. 
l «le l’Eipial

S*s'd!L
l'E-'li:

jette pard 
aux Fram

[/Association n’acceptera le contrôle «l'an 
cun poste mais favorisera celui qui 
son programme. Elle mettra «les 

irtmit oil il y aura pas «le

« opter son programme

liât s
autre qui se sera engagé à ucP«

L'OPINION DE ZOLA

DEPECHES DU SOIR
(Ser ice Spécial)

ILS Y TIENNENT 
Paris, 8 mai— Malgré l Mir défaite «le «li 

he les houlangistcs ont résolu «le c 
nuer la lutte et de toujours conserver 
langer pour chef.

POUR VOL
New York, 8 mai - Le jeune 

«les propriétaires «le la grande 
peurs océaniques vient «ï’étre accusé du vol 
«le #30,000. Il sera arrêté ce soir s’il 
rembourse pas.

Union l'un
ligne «le

EXPULSION 
mai Durant les troubles 

Italie W agitateurs étrangers ont 
ixpulsés, (KM) distributeurs de papiers 
lu lion nai res et ,‘KX) soldats porteurs de

Rome, H 
listes en

ces papiers ont été punis

DANS LE MONDE MILITAIRE
is,8 mai Le général Miribel que Gam

betta désignait il y a dix ans comme un ofti 
cier de génie reinamuable vient d’être nom
mé général en chef «les divers corps d’armée. 
Il est aimé des soldats et très respecté par 
ses confrères «le grade.

IL IRAIT AUX ETATS-UNIS 
Rome, 8 mai A un l>am 

par l’Archevêque Corrigan. . 
ricain, l’Archevêque a dit 
assurer avec connaisseï 
pape a déclaré l'an «lender que si jam 
laissait Rome ce serait pour aller aux I'

donné hier 
il legs Amé- 

“ Je puis vous 
de cause que le

au V

LE CANAL PANAMA
nie du canal 
i «les sommes 

e les

Paris 8 mai — La coinaprès avoir constaté qu’il /au t 
énormes pour compléter le canal dit qitr . 
differents Etats maritimes devraient s’en- 

lre pour garantir le placement de fonds. 
Cela rassurerait les intéressés et permettrait 
de donner au canal les dimensions 
res pour en faire une voie supérieure 
faut en tout ffcOO,000.000. Ou croit que

années, le canal donnerait 
huit millions.

Il

dès les prend- 
un revenu de

SUICIDE D’UNE ACTRICE
New-York, 8 mai- Mme R

a fait successivement 
s’est m irtellcme

partie «le■ p.M

d’un c
roupes.

«le revoit 
, a .“Syracuse 
■ a prétendu <| 
telhiinent ; mais le

dans la région «lu
A vaut «le

Telle s était Messi e a 
lver dont

rvie avait la détente très dure, 
lent «pTelle s

Roue
chien elle 

et il
ntionnei

ment, bien que l’on ne connaisse pus lus m 
tifs qui l’ont poussée à cet acte «le «lésvspoi

'est tuée inte

LUSSIER & ROUTHIER,
AviHsts, Notaire, ele.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)
Argent àprêter avec avantage spécial à 
—runteur.

LUSSIER, B. A.

PRI
1

M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L. A. Olivier)

Ivocal Solliciteur, Notaire, Etc*
—BUREAU—

Coin dee Knew Bldenn et «■
OTTAWA, Ont 

flBTARGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS. SOLLICITEUhd. NOT AIE ES.

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, Or
PRM DE L'HOTEL RUSSELL 

Martin O'Gara, Q. C. D B. MacTavc.h Wv.Wvl"

C
PRI

la. B. Chevrier,
376 Rue Dalhousie

Heures de Consultation 10 à 12 a. m.. 2à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,

Walker, McLean & Hlunchei.
AVOCA TB

é*. Sol II cl tears. Agent* Parleuiciw 
taira, Notaire*, etc, etc.

No. 34J Kne Elgin, Otta».
(IN pack du rdsbkll)

W.H.Walker. D. L.McLean. C.A.B.ancne.

BI

bonne sai 
vieillesse, 
provienm

«le reeher

GEO. McLAURIN, L.L.B
AVOCAT, Etc,

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa t
]\^ MoLEOIbC^. Avocat,^ Cours Fédéral*

aerTAYLOR MoVEt 1T

AVOCAT, SOLLICITEUR, RTC
manière 9

métl.o.le. 
excelle» tt 
sieurs rep 
noriti«iues

dSo
— BUREAU : —

Scottish Ontario Chamber*, Ottawa,

STLWART, CHRYS ER 4 GODFREY avec suce 
maladiesAVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la (Jour Supreme et le Pariera* Si
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Par notre 
nous sans 
même che: 
d’ude hem 
g es, confe 
les plus m
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hernies ai
mais assui 
lettre conl 
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R. A. Bradley. A T. Show SI
Argent & prêter Up, c. avec privilège de 

rembourser en aucun tempe-

npagnéi 
nt pour

J. S. JURE ROUTHIER, B. A. Se,
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.
Plus de
Cn blenfa

le titre ronce i«: ni 
les lournanx

Article 1. Toute personne qui retire rég^ 
librement un journal du bureau ee poste 
qu’elle ait souscrit ou non, que de joimm 

à celui d’un aut’

/ SsaCtC1
adressé

est reponsable du paiement 
”Article 2. Toute personne qui 
journal est tenu de payer tous le 
qu’elle doit sur l’abot 
l’éditeur peut 
qu’à ce qu’elle ait payé 
né est tenu de payer e 
l’abonnement jusq 
qu’il ait retiré ou :

Article

là mson nom ou

renvoie un 
es arrrêage» 

autrement
le lui envoyer jus- 

Dans ce cas l’abon 
n outre le prix de 

u’au moment du paii 
le journal du b

i.c* Eulm

pas do nnm 
jamais 8 ■
pfits de md

Davis 4

continuer à

a,u

3. Tout abo. . nné peut être pour
sum pour abonnement dans le district ou le 
journal est publié, lors même qu’il demeu 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit ] 
h Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau de 
poete, ou de changer de résidence et de lsis- 

accumuler les journaux à l’an 
adresse, constitue une présomption et 
preuve prima facie d’intention de raude

Ce
Pour les n: 

dre q u elles 
d ai tides de

adi

CHAH/WJY font le plus i 
importées «li:

Athènes, Ha 
eus, Edinbui 
Kong, Invei 
Leipsiek, I 

$ Pékin, Que 

Utica, Vieni 
Zurich, et ai 
inutile de 
puis trouver 
Canada et 
par t ailleurs 
efforts de ces 

H - chent à fain 

textes, au m 

a le pas sur 
ment achète 

à res trois fois
garnis que ti 

Mesdames 
spéciale 

sj|- de chapeau:
Mon motte) « 
profits. ” V 
second prix

A FOURNAISE, <• Egir/’ ««‘Sut," «
est le meil.eur charbon mou Américain. 

Charbon Extra tin et doublement tamiser, 
venant d*s mines de Newcastle.

Stove,"

l

GEO. F. TH)MPi01T
W. rue Sperhe.

LFS M ILLEURS 
OU LITESüOE CHARBON

l.G.Bririim( Succe seur de J. 
C. Browne A Cie 

Bio Russe d
«6 RCF. Nl’ARKR

A Vendre à bon Marché
P«>rtes chassis, el jalouserie.boie préparé, 

moulures, vitres peintes, huiles, peirtmes, 
cuir et oumitures de chaussures th« z

K HOIIIIU (l)
38 rue Besserer, près lu bassin du Canal

J. T. -JULIE \
373 R .TE ST PATRICE

VITPiER, PiîINTRS
DECOlt ATKUH,

TAPISSIER ET NUWCHIS EUR.
Tout ouvrage exécuté arec soin et promp

FameiWJtdÛT

Paris, 8 mai—Zola, qui a fail une étude 
approfondie «le la situation «les classes ou 
vnères, déchire qu’il considère l’agitation 
actuelle comme très grave. Il «lit «pie tout 
le bruit qui se fait au sujet de la démonstra
tion «lu 
avis prépara toi 
doit éclater bit 
des classes dirigeai 
l>euplc. Il est «l'a-

1er 
te il'

relations 
de la masse du 
lu présente oomli •

tu.'î

vis que
sociale du monde sera centainemeut 

violence soit autrement, 
ertainement modifiée 

s«)iit au

soit par la 
qu elle sera c 

peu. Il engage ceux qui 
veiller avec soin et «le 
pour que la révolution 
qu’une'révolution pae

s'approche ne sait

u pouvoi

EFFRAYE PAR UNE BOMBE
Barcelone, 8 mai Le cercle de négociant® 

a été mis en émoi, hier matin, par l’explo 
shut «l’une l tombe, en face «le ce bâtiment. 
La detonation a été terrible, et les port 
les fenêtres de la maison ont été «lefou 

Les grévistes sont d'autant plus un 
tente qu'ils n'ont pu obtenir encore la » 
dre concession. Les querelles qui 

eux dégénèrent souvent eu rix 
grand nombre «le grévistes semblent 
«huit disposés à reprendre le travail.
La commission «le la chambre «les pairs, qui 
est chargé «le faire une enquête sur la situa
tion ouvrière, conseille aux iravaillei 
former «les associations pour oblig 
patrons «l’augmenter les salaires et 
«luire les hem es de travail. Elle 
suite- le parleman.t à prendre des nie 
nécessaires pour améliorer le sort «les ou

s’élèvent
Un

invite eit-

Nouvelles de Quebec
uéliec, 8 mai - 
dluente «l'électeu 

Thomas «le Mon

Une assemblée nombre 
rs a eu lieu 
tmagny,

la quelque jours pour donner sa n

J. rîli.
à St
choix «l'un candidat 
Hernatchoz. Plusieurs 
la parofe. La candidatu 
offerte à M. Tarte «lu

eurs y ont porte
unanimement 
tien qui «le-

A une as8.>mblée «les conscrvateii 
nouraska tenue lundi à St-.l’awha 
red I

il" SL
)esjardiiif a été clunsi unanimement 
undidat pour les prochaines élec-

"gui

da le «le

A il.'
connue cai

net, «mi demeure à 
ville «lepuis samedi

L'hon. M. Dionne 
jour eu jour. Il est m 
se lever avec Table «le I 

—On dit 
Plaines ■„
«liait :1e sportsmen qui ont l’intention 
faire un champ «le course le plus béai 
la Pui;

iote de 1837, M. Louis San 
Fall River, est

i ,.r 

H-quilles
tenantcapa

M. Doben, le locataire des 
ism, les a lom es il un

uit que 
d'A lirai K

Hsauoe
Un vieil ard du nom «le John Maker, s'est 

hier soir, vers un quai, à l'extiémité 
et s’est élancé «lins la 
uvé son corps quelque

dirigé, hier soir, 
de la rue Ramsa 
rivière. On 
temps après et une enquête aur

a quai, a t 
est élancé

Nouvelles de Montreal
Montréal 8 mai

comté «le Terrel>onne sont arrives • en 
ville hier matin; entn autres le Dr 
Prévost, M. Chs Godmer, Dr N. K. Fournier 
et Louis Prévost, fils de Thon. Wilfrid IV- 

La candiilaturc a été offerte au Dr. 
Prévost qui a demandé quelques jours 
éfléchir. Or, dame rumeur veut que 

it à avoir l’approba- 
1 libelle avant d’entrci en 

M. Duhamel avait télégru 
-- uré Lalwlle et messieurs les 

liés seraient vonua en ville ce matin 
recevoir une réponse.

ée des con

«Udi

Plusieurs libéraux du

S. Prévost cherchera 
le M. le curé 

ampagne. L’hon. 
plné à M. le ci 
délég

A une assemhh 
lté de Chamhly 
it Huliert, la can

à M. P. H. Lama

ateurs du 
dernier à■e mardi

«attire pour les pro- 
^ivinciales, a été offerte 
ue qui a accepté.

—M. Forest a accepté la candidature à 
l’Assomption. 4 

— M. Joseph Contant a «ltéélu pré* 
la société Saint-Pierre de Montréal.

La Pairie annonce que la date des élei- 
tione provinciales, a» dépasser» pas le /Q 
juin proclqtin,

chaînes élec

identic

LA V/LLEE DE L’OTTAWA On a déjà—et avec raison—com
paré une nation à une armée. Com
me elle, il lui faut nue organ.sation 
bien équilibrée, un (tiief, un état- 
major, toute m.e hiérarchie qui 
descend jusqu’aux simples citoye.is. 
Il faut que chacun soit à son poste, 
iemplisse sa partie et contribue au 
bien-être commun.

Ceux qui sont la lé te, l’âme de 
la nation ont des devoirs d’autant 
plus importants et impérieux que 
masse attend d’eux le commande
ment, la lumière at le salut.

La meilleure armée du monde ne 
recueillera que défaites sur défaites 
si ses chefs rn nqlient de fermeté 
de coup d’œil ou de vrai patrio

Et le meilleur peuple, le plus 
vaillant comme ie plus dévoué à la 
patrie, sera vaincu autant de fois 
qu’il livrera de combats si ses chefs 
sont inhabiles, écoutent la voix des 
intéiêts personnels et lâchent pied 
au moment des situations déeisi-

Nous sommes,Français d’Ontario, 
à la veille d’une de ces situations 
dont le dénouement peut nous être 
à jama s fatal. Ce n’est plus une 
escarmouche de se sion ou un en
gage m nt de busting, c’est le com
bat final qui va se livrer. Le pre
mier feu a été ouvert à Toronto 
avant-hier soir et il l’a > té par l’en 
nemi, ce qui prouve qu’il se coin - 
te ^certain du résultat. Ces témé
rités, cette hâte à combattre an 
nonceot toujours une profonde 
confiance.

Et ces premiers coups sont portés 
par le chef, par M Meredith. Il 
comprend, lui, que lorsqu'on est à 
la tète d une armée, (J’iln parti, il 
faut être aussi le premier au com
bat. Il donne ainsi un temple qui 
électrise ses adeptes, il leur inspire 
une émulation partout v.sible en 
ses fruits

Que ceux qui se disent les chefs, 
les conseillers, les inspirateurs des 
groupes français haut canadiens, en 
fassent autant. Qu’ils fassent plus 
même, car ils doivent savoir que 
dans cette lutte nous jouons notre 
va-tout, notre fortune nationale. 
Aucune consul ration ne doit les 
retenir. Position oblige.

Ce serait de singttl ers rln-fs que 
des Canadiens dirigeants qui asus 
teraient de loin au combat, suppu 
tant les chances de celui-ci et de 
celui là et n’éprouvant aucune 
émotion.

Bien criminels seraient des 
conseillers de la nation qui se tai
raient en face des dernieis événe
ments, refuseraient d'instruire ceux 
qui on* foi en eux et de jeter l’alar
me au large.

Et que dire de ceux qui ayant 
accepte la mission de se tenir à la
vant garde, de défendre nos quel
ques institutions avec d’autant plus 
d’ardeur et de dévouement qu’ils 
sont instruits, haut pl icés, investis 
de la confiance, rec lieraient eu ce 
moment, pactiseraient tacitement 
avec l’ennemi, s’accrocheraient à un 
par.i qui veut nous perdre et met
traient la polit.que audessus do la
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ÜEdüjoE
Londres «juc l'explorateur 

é «le devenir sujet britan-
On ripport»

Stanley a tel

L’Espagne se démocratise -. elle vient 
d’adopter le suffrage universel. La répu
blique ibériemie pointe à l’horizon.

La (irtzelle «le Montréal signale au géné
ral Middleton un fait que M. Rykert a jugé a 
propos de donner sa démission.

L'Hvr’iiny .lourn >! conseille à M.Msredith 
de ne p:is ménager les ( 
l i s: d Ontario car il n’a rien à cn recevoir-

«liens français de

Pour le recencement «les Etats-Unis on 
vient de préparer vingt millions «le blancs 
d’eni «tiemcnt. Et oc n est qu'un dé*

neu r de pompes fu
nèbres en «Europe «• m parisien, M, Huis.

Aie t pratiquant depuis 
l «h > m."1 idler.

Le pins vieil eut

son âgé de
(17 On

L Miil 
d’un carnaval 
Woi kl m 
l’appui général et «j 
est nommé.

guère favorable au projet

apprend «pic le projet rencontre 
comité, provisoire

Les .'iliteurs (i ranger, «le M entré*!, vont
bientôt publier ««ms la rubrique Pages d'Hi.t* 
loire «le très intéressantes études do Benja
min Suite âge aura plus'?.us vo-L’

u ts et «le ses sacrifices
d’argent VAllemagne constate 
qne son armée contient encore 40.000 boni 
mes «le moins «pie l’armée franç 

lions «le plus aussi «lu c«'ité français

regret

f^i famine régne «Uns lu province 
Par si «lu la mauvaise a<

tioa «lu gouverneiqjBUt des milliers «le per
sonnes quittent ce pays. Beaucoup tl’énr-
grants meut - nt «le faim sur les routes.

Plusieurs établissements de Berlin von1 
abolir le travail «lu dimanche. Un ' «s 
graml nombre d’ouvHcrs ont été rem «yés 
par leurs pati 
démonstration «lu premier, et ci-! i causé» 
depuis, quvhjues grèves partielles.

Mgr Kopp a envoyé au pape un rapjxirt 
buP la conférence Je Berlin. On suit que lu 
conférence a reconnu la nécessité d'un jour 

le mm que" ce fut le di
manche. Seuls les déli'gués français ont 
fait «les réserves sur le choix de ce jour.

pour avoir pris part à la

vis a accepté le pro 
mile la l-tte égyptienne,

Le gouvernement f

mais il «lemanJc à "cunïrôk l'emploi «les I pjtl’i 1 •
opération 1 De tels chef s m riteraietu (l’être

cloués . il pilori ; leurs noms de
vraient être livr-’S à la pnblicit i 
pour que la postériU: sache b en à 
quels traîtres est due la perte de 
nos immunités nationales, dans 
cette province. Notre position de 
journaliste français dans Ontario ne 
nous impose pas seulement l«* devoir 
de renseigner les nôtres, de leur dé
signer le danger et les ennemis d'une 
autre race • elle impose également 
celui de nommer les traîtres, les lâ
ches. les mous, les égoïstes 

Quand une campagne ou une ba 
taille est finie, on passe en revue ce | 
qui reste d«; combattants. On décore , 
les braves, on cite les valeureux à 
l’ordre du jour. Mais on s’occupe 
aussi de ceux qui ont lâchement 
levé le pied ou pactisé avec l’enne
mi : ils sont dégradés, livrés aux 
sarcasmes et à la haine, publique et 
l hisloiie trammel leurs noms.

Au cours de la campagne politi
que qui se fait actuellement sur le 
dos de notre race, nous espérons 
qu’aucun des nôtres ne sera marqué 
du stigmate de la trahison ou d’une 
cfimi nul le mol lesse. Es uérons q u e p is 
un de nos chefs ne faillira au devoir 
sacré qui lui incombe et que tous 
comprendront qu il n’est pas sulli- 
sant pour être pat îoles do se pro
mener le 24 juin avec lorce insi
gnes, drapeaux et musique ei de 
remplir 1 air de discours brûlants 
et de hourrahs sonores : il faut être 
pratiquement Canadien-français, 
faire œuvre, travailler, voter et 
faire voter. M. Movvat n’aura au 
eune difficulté à constater si oui ou 
non il a eu l’entier appui de ceux 
dont il se fait l s généreux champi
on : il sait le nombre (les électeurs 
français d'Ontario et les rapports de 
votation serviront à lui appreivire 
s’il a eu a fiai r.1 à des gens loyaux ei 
honnêtes ou bien à des ingrats 

La presse française a elle aussi 
un devoir à remplir : le lui ensei
gner serait injurieux. Les confrè
res que nous avons dans Ontario 
font noblement la lutte du bon côte. 
Pas d’ombre au tableau : tons sont 
au poste. Dans la province de Qué
bec plusieurs confrè.es nous 
ont déjà donii un large concours et 
nous savons qu’ils nous le conti
nueront jusqu’à ü dernier moment. 
D’autres, occupés par d'autres polé
miques, viendront sans aucun 
don e à notre rescousse du
rant «-es quelques semain s qui pré
cèdent la votation et leur collabora
tion nous vaudra beaucoup.

Un ou deux ont* donné une note 
fausse : espérons qu’ils n’avaient 
pas étudié suffisamment la situation 
et qqlils se hâtci ont de “ tomber dans 
les rüiiLTS ” et de combattre le bon ' 
COmtaL

«unies qui résulteront de 
financière. Des te lègrammes du Caire font 
pressentir le règle neuf probable de la que».

M. J. J. Weiss «lisai., ces jours derniers 
que si la monarchie «Hait àdans le Figar 

jamais rétablie, soit au profit «les d Orléans 
soit au profit «les Bonaparte, le roi ou Tern- 
per eu r n'auiyit rien «b- plus pressé, en pre 
riant possession du trône, que «le proscrire
jes autres prétendants.

Le eorrespomlani «lu Daily iïrtcs à St- 
«t l'empereurT’et rsboiirg «lit que 1»

Guillaume ont «■«•haiigé «les lettres cordiales
au sujet «les fiançailles du ezarewich et «le la 

Marguerite. L’empereur allemamlprincesse
refuse de permettre à sa soeur de se conver
tir à la religion «le t église grecque avant le
mariage.

Le liquidateur «le la compagnie «lu ca
nal «le l’aiiiumt a chuisi M. Bonaparte Wyse 
ancien lieutenant «le vaisseau, pour diriger 
les négociations relatives à la formation 
d'une nouvelle - 
un Colombie pour 
colombien la prol ngation de la durée «le la 
commission pour la construction du canal.

Les élections municipales ail ballottage^ 
qui ont eu lieu dimanche, l’«ris, ont donné 
les résultats suivants : Candidats élus, 53 ré
publicains, ô conservateurs et 1 boulangiste. 
Le nouveau conseil municipal se composera 
«le 0(1 républicains, 13 conservateurs et 2 bou- 
langistos. On consiilère ce résultat comme 

giande victoire pour le gouvernement. 
“L’écrasement «les boulangistes” tel est le 
titre qu’on trou/e eu tête de presque tous 
les journaux de Paris.

agnie et M. Wyse ira 
>ten: lu gouvernemeiit

La dépêche envoyée «l’Ottawa, hier, di
sant «pie le ministre «le la justice avait re.

sujet «le la sentence defusé d'intervenir 
mort contre le condamné Morin est préma
turée. Le fait est que M. (.'hoquette n'a 
plaidé sa cause que ce matin, devant le mi
nistre de la Justice, et que celui-ci loin de 
lui imposer un refus a répondu qu’il allait 
soumettre tout le dossier à la prochaine 

.séance du conseil privé, dont la décision 
sera connue dans quelques jours.

Du Courrier du Canada
“ Sur la furion des races, la cenlral ta- 

lion, Y annex ion, la federation impériale, 
nous sommes d’accord avec la \erile

chimère, la cent)
U

fust m des rac. s est une 
lisalion est un «langer pour notre constitu
tion, Yannej'ion est un abîme, et federation 
impériale est uu piège. Nous sommes peut- 

notre confrère deêtre plus pénétré que 
l’importance d'avoir 
forte et armée de pouvoirs suffisants pour 
maintenir i*unité politique de la Confédéré* 

Mais nous tenons autant lui
’autonomie des proviqpee

autorité centrale

PIICARTES PROFESSIONNELLES

Belcourt, MacCrakea à Henderson
AtmsU, Procureur», Notoire», Eté,

ONTARIO ET OUEBF.O
OTTAWA

t rJohn J. MacCrakeoN. A. Beleourt,
Geo. F. Henderson.

J. w. W. WARD.
AVOCAT ETC

----- BCKIAU
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L'Asile de la Longue-Pointe CHEAJPSIDELe r n ceint» de nnuv* au

Le feu aéi-luté de nou-Montréal, 8
veau hier, dans les bâtisses extérieures, -ser
vant d’écuries aux Isistiaux parmi lesquels 
se trouvaient une cinquantaine d'animaux 
«le grand prix. J1 y avait en outre des mou
tons et «les porcs.

C’est dans ces bâtisses qu’on avait logé 
provisoirement- les idiots.

Ces derniers ont été sauvés et placés à St- 
Isi«lore et St Benoit.

I.* plus grande jiartie «les animaux a péri 
dans fes flammes.

La buanderie qui 
present au désastre 
danger et subira p

Dans la buanderie se trouvent 
150 détenus. On a commencé à les f< 
tir et on a essayé à les loger dans les maisons 
des environs.

Le feu a éclaté c 
amas de charbon s 
les bâtiments.

Grande vente a sacrifice

Nous défions la concurrence dane les prix.

Toutes les marchandisse sont marquées en chiffres distincte 
et vendues pour argent comptant seulement.avait échappé jusqu à 

gén.ral est en grand 
robublement le même

Noire stock est frais -t bie n acheté er supportera la compa
raison avec tout autre migasi y dans Ottawa.

environ

title seconde fois dans un 
itué entre la buan-lerie et

l’A balance du Stock d ■ fî inqueroute de Verdun et Cie., de 
Quube j ai rivera a j ui d'h i, tsera vendue sans considération 
du prix coûtant

N«.
)it la plus gratnle 

u lieu, est «Uns l'infirmerie
La partie de la Là 

perte «le vie» a « 
et les salles ni se trouvaient 

femmes i infirmes 
dans Tim-

avoisinant-

>urt et qui étaient 
; se lever de leurs chaises

environ soix 
pour la plnj 
possibilité «li

Malgré les efforts surhumains «le plusieiir» 
des personnes pr«.-« nies, malgré des prodiges 
de dévouement et d'héroïsme, on a «lu assis
ter témoins impuissants à ce «Irainei-pouvan-

Uiie seule «l’entre ces înalh 
titres a pu être sortie -i 
«lente, mais elle était «léjà asphyxiée 

I.F.S ABSKNTS 
l’iusieura personnes vont 

au moins IÛ0 victimes

Chaque a' het . ur «s’en retoi rne satisfait des bargains que nous 
lui offrons à notre grande ventic de Banqueroute

Venezet voyez par vo is même que nous donnons de vérita
bles bargains.enses crea- 

i niaise ar-îhl

[a foule enoo uhro iiotr ; un giwt, du m iti i ju squ’au soir.
ommee

jusqu .1

que femmes. 
D’autres disent qu’il y en «\ en "iron une 

din, les religieuses 
ce sujet, ne me 

oin«| environ.

Le magasin reste ouvert tous let jours jusqu’à 9 heures du 
soir et Je samedi ju-qu’t 11 heures.

qui ont 
tient le

ciw|uant;u»e et ei 
stimulées

uns «le ses boni nu

de^]polies Baignet et quelq 
‘•y disent avoir vu «les i 

heureux dans prcsipie^ toutes U 
la bâtisse, cramponnés au: 
leurs fenê

Tous, les uns après les autres, sont retom- 
b«-s suffoqués et n’ont jamais été revus 
depuis.

les parties de 
barreaux de Nous continuerons à fournir aux citoyens d’Ottawa toutes 

tés dans les marchandises d’Etape et de 
fantaisie. INous s • u ies en i égociations pour avoir plusitrurs 
grands fctock prochaî teinent -que nous ven Irons à des prix in
connus encore à Ottawa. Noms aurons beaucoup de Bargains

leh dernièrt s nontrès, qu ils secoua 
tenant du désespoir et 

déchirants

ient avec une 
l lançant dans

l.K THAN SHIRT l>KS MALADES

à mettre en lieu sur en-Un a roussi ainsi 
viron 420 femmes.

Les hommes on.
rons de l’asile St Benoit tenu par 
de la Vliarité, cinquante trois «lain 
son située en arrière «le l’hospic 
et quatre vingt dans la maison d 

La balance est «lis|

xj. h:. zsroLxisr
& CIE.,

57 et 59 RUE SPARKS

été logés dans les en vi
les Frères

s une mai- 
e St Isidore

icrsée dans les diffé
rentes m lisons privét-s de Temlroit el plu- 

s dans leurs famillessieurs sont retourni-s 
sous la g.irde «le leurs

Les vk-ti mes conn ves

Ce i 
I^es: Sieurs Lovisk Gkavki TAPISSERIEDenerise

■Tllll.lF.R 
natives «le Chicoutimi. 4 Centins la piece —■

Précisément la même qualité que celle ven 
due ailleurs à 250/ode plus, c. a. d. 5 ceu-

Toutcs quatre unique préparation de ce genre 
approuvée par l’Académie de Mé
decine de Paris, est le résumé, la 
condensation de tous les principes 
actifs du Quinquina. « Quelquet 
gramme» de Quinium produisent té 
même effet que plusieurs kilos dé 
quinquina. » (Robiqubt, Professeur 
à l’Ecole de Pharmacie de Paris.)

cherché pendant longtemps 
que puissant, je l’ai rencontré 
tre Quinium que je considéré 

excellence

Une v tue victime 
Dont lu mort est certaine est

La RÉVÉRENDE S«EI1{ LaIUA
5 Centins la piece

Précisément la même qualité «pie celle ven- 
ailleurs à 200/0 de plus c. a. <1.6 centins.

Bordure 5 centins la verge

Française de naissance 
née depuis (jueliptcs anm 
folles furieusis.

été inter
salle des

qui avait 
es dans la

Ceci porte à cinq le nombre des victimes 
dont nous avons pu nous procurer les noms 
jusqu’à présent. « J’ai 

un toni 
dans v0 
comme le restaurateur 
des constitutions a

qualité que celle venPrécisément la mei 
duc ailleurs looo/u 
centins.

Papiers dorés de 20 centins la pièce et plu 
Autres qualiti's en pro|»ortion. 

upons et portons à 
la ville sons 

achct

de
lu feu qui vient «le détruire o* 
talilif-sement est encore ineou-magnifique ét

Cabaret. 
c Le Vin de Quinium 

Labarraque est le plus 
utile comjdément de la Quinine dans 

Ses effets
particulièrement remarquables 
les fièvres d’accès anciennes et

Wdomicile dans Bes 
frais extra toutes leslimites deLa théorie qui semble la plus vraie jusqu’à 

présent cependant, semble être - elle qui 
donne à supposer que l’incendie aurait éclaté 
eu premier lieu dans 1111c armoire située dans 
le haut de la bâtisse 

personne

ées chez nous.
avons un assortiment au moins 10 fois, 
que tout autre magasin, 

tpisseriçs et déc< 
binées dans la cité d’

plus fort 
T

le traitement des fièvres

dans la cachexie paludéenne. »
ProP Bouchardat.

principale orations inti rieures comD’autres 
avoir vu la 
de la chapelle.

lire côté «lisent 
la couvertureJesortant

WM. HOWE. Dans la plupart des Pharmacies. « 
Fabr. L Frere. 19, rue Jacob. Paris.1890 -PRINTEMPS-1890
Iff e Sirop de FolletTHE BROADWAY

Howe Block Rue Rideau
Le soussigné désire remercier ses 

nombreux amis, ses pratiques et le 
public en général pour l’c n courage- 
ment qui lui a été donné dans le passé.

11 sollicite respectueusement la 
continuation de ce patronage et dé
sire faire savoir qu’il a reçu un 
assortiment complut d’étoiles de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pantalons 
ment’est certainement, le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite, 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à tous ceux .qui donne
ront leur commande chez

et 393 Rue Cumberland.
supprime les douleurs ou l’in
somnie occasionnes par les Névral
gies, la Goutte, les Migraines, 
l’Asthme, la Toux, la Fatigue du 
ear veau, l’Irritation nerveuse, les 
Préoccupations, la Chaleur du 
climat, etc. Le Sirop de Follet 
~rocure un somm- il profond ana- 

sommeil normal : son 
xpose à aucun des incon- 
de l’opium ou de le

IfEeuoalroisCapSUlesGuyOt
prises au commencement 

du repas peuvent remplacer l’eow 
de Goudron contre les affections de 
poitrine et calment en peu de temps 
la toux la plus opiniâtre. Chaque 
flacon contient soixante capsules 
blanches sur chacune desquelles 
est imprimé le nom de l’inventeur. 
Le traitement des rhumes anciens 
ou négligés, bronchites chroniques, 
catarrhes, asthmes, par les Cap
sules Guyot, coûte à peine dix à 
quinze centimes par jour. Ces 
capsules se vendent dans la plu
part des pharmacies de tous pays 
et sont préparées 19, rue Jacob- 
Paris, dans la Maison L. Frere, qui 
a obtenu les plus hautes récom
penses, Médailles d’or, aux Exposi
tions internationales d’Amsterdam, 
Sydney, Paris, etc.

g;
emploi n’e 
vénients 
morphine.

« C'est la meilleure forme d’admfr 
nlstration du Chloral ; sa conser
vation est parfaite,et,ainsiconseillé, 
U n’irrite pas l’estomac. »

(Formulaire du Profwaeer B

Cet assorti-

r„Le Sirop de Follet se vend dans la 
plupart de< pnarma des de tous les pays, 
et se prepare dans a maison L. Frere, 
19, rue Jacob. Paris qui a obtenu les 
plushautes récomp ,nses, MédaillesdV>r, 
aux Expositions Internationales de 
Sydney. Am Ac id au , Par 'a, etc.W. H. MARTIN

MARCHAND-TAILLEUR
133 RUE SPARKS 133

OTTAWA
Nos prix sont raisonnables

^ s'ROP 

^ l?ECM^e8lun#
préparation

d’un goût suave et d’une efficacité 
éprouvée contre les maladies d 
bronches et de la poitrine, 
emprunte aux plantes médicinales 
leurs principes actifs pour soulager 
et guérir la toux.

Deux à trois cuillerées de Sirop 
de Regnauld suffisent pour cal
mer la Toux d’irritation, du Rhume, 
de la Grippe, du Catarrhe, de la 
Bronchite, de Y Asthme, etc., sans 
échauffement ni perte d’appétit.

Fabrication, Maison L. Frere, 
19, rue Jacob,Paris, et princip. Phl*.

LE CANADA”ét
N. B

et bonne valeur garantie EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE
Elle------CHEZ------Comptant ou a Credit

MEUBLES

Notre assortiment de 
Meubles est le plus complet 
qu’il y ait dans la cite.

TAPIS
Les derniers patrons 

américains et anglais en 
Tapis Bruxelles, Tapestry, 
Laine et Union.

PRELARTS
Venant d’etre reçus un 

assortiment dans les der
niers patrons.

Rideaux en point, Tur
comans, Lits a Ressort, 
Horloges, Tordeuses, et 
Nattes de Smyrne.

Nous garantissons toutes 
les marchandises ci-dessus, 
et les vendrons aux plus 
bas prix du marche.

Venez visiter notre assor
timent avant d’acheter ail
leurs.

A. BEAUVAIS et Cie.,
No 1(13. Rue RotiV, nttauT,

■XjJfiEDEFoîil

I BRAVAIS I
Bxpériment* par lw plus graml. médecin» 

du moud». pas»» immédiatement dan. 
l’B<x>nomle uo. occasionner de trouble, 

revu lure et reconstitue le sang et lui

I tiger la tlgnlire R BR VAIS ieprieee ei r»ig«

L’Huile de ioie de morue ae 
Berthé est lu seule qui soil pré
parée par des procédés approuvée 
par l’AcadémiP de Médecine de Parie; 
elle est deux fois plus riche en 
principes actifs que ies huiles de 
foie de morue préparées diffé
remment.

LMluile brune est la seule qui doive 
étreemplo èe en médecine à l’excite• 
sion des deux autres sortes. »

l'somani Taon—n».
« Les enfants .f eeptent facilement 

FHuile de Berthé et ne tardent pas 
à la demander, parce qu’elle n’est 
9SUrépugnante. * ------ -----------rmrain

GÏÏÉR1S0H CERTAINE y
Bn 351 heures . *'

un COLIQUES il Ni USÉES ^
Un AUCUNE PURGATION 

xii avant ^ 
ni ax>rAs A

<v

St L’Huile de Berthé est tm ro-
eonstituant de premier ordre, de, 
nature à fortifier les c<institution» 
faibles et les poitrines délicates.

Par son usage soutenu l’embon
point se développe ; c’est un moyen 
efficace pour faire disparaître I» 
maigreur.

Elle mérite d’occuper une place 
portante dans le traitement de» 

bronchites chroniques, des rhume» 
anciens et négligés, de la scrotal# 
m »ogor»»WM»* 4«

CAPSliLES\ov wdu L. KIRN
* r$rait éfhéTOE

: i
/lllr portent ...igoatnre

Deue *M <e iiaèi <an l« fcôpIUEx «
Pirls,(i»,,nG[N0RE,U5,rBedeRenee$ '

et dans tool* I* Phinnaci*. '

Mfg, Co., Im
667 Rue Sussex 667
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Véritables - Diamants
P16E0N CHAMlRE DES COMMUNESPROFESSIONNELLES FONDS DE BANQUEROUTE PETITE GAZETTELcCraken 6 Henderson

■oearenre, Sotaira, Eté,
[O ET OÜEBP.n
OTTAWA

A I ouverture de U séance Sir John Mac- 
Donald déclare qu’il réservera la journée de 
lundi pour la discussion des deux rapporte 
de comité relatifs au général Middleton et à 
M. Hykert.

M. HAGGART déclare en réponse à M. 
Scriver que le gouvernement va prendre les 
mesures

plaint de ce journ d parce qu’il publie des 
articles indécents.

M. TROW pose au ministre la question 
au sujet de l'affaire McGreevy dont 
avait été donné par M. Barron. L’article 
du Canadien du 30 avril 1S90 est d'abord 
cité at l'interpellation se termine par les 
questions suivantes :

1. La majorité des coinmissairdeM du 
havre de Québec, est-elle nommée par le 
gouvernement federal ?

2. Est il vrai que 35 centins au lieu de ‘21 
été payés aux entrepreneurs, tel qu’aftir- 
daus la dwlaratiou ci haut, pour les tra

vaux île dragage dans le havre mentionné 
dans les dits articles ?

3. Le contrat pour la constructio 
chèvemeut de la cale sèche d’Ka 
mentionné dans les articles ci-dessus, a- 
été donné à la maison Larkin, Connolly 
Vie, et le gouvernement a-t-il approuv 
dit contrat ?

4. Y a-t-il eu subseqemment quelques 
changements ou additions au dit contrat, et 
le gouvernement les a-t-il ratifiés?

5X Le steamer “ Admirai ” a t il été sub- 
veutiosoé par iu gouvernement tel qu’il est 

I dit dans les citations du journal *• Le ( a.;a 
' dieu " mentionnées ci-dessus

t AN DEMANDE. Une till.. canadienne free 
Wi^aise pourra trouver île l'emploi en s’adree 
•ant à Madame (War MvDouvll No 88 ru 
Saint André.

800,000 <lv chaussures <le toutes sor
tes sont luaiutemmt vendues aux prix 
d'encan.
"VENEZ .A. BOJNT ZESTE HEURE

UN EFFONDREMENT
Ce matin, un effondrement s’est produit 

dans la r»e Stewart au coin de la rue King 
Les ouvriers occupés à creuser en cet eu. 
droit ont senti ce 1er la terre sous leurs pieds, 
et quelques minutes après apparaissait 
ouverture de 5 ou 6 pieds de large sur une 
profondeur d» 40 pieds: un ancien puits pno
tablement.

John J. MacCrakea
VENDl s AVEC Lh). F. Henderson. AN’ DKMANDK. Une fille canadienne» 

Vlranvaiee pourra trouver de l’emploi dane 
une famille «ut il n’y a fwe d'enfants S’a- 
«1 rosser 201 rue Albert.

TERR
I lut numéro 

Ottawa tin»h 
constituant le

trois mi

I-THE-IW. WARD.
OAT ETC.

, necessaires pour empêcher l'eutrée 
uTtT'du New York Mercury. On se 50 a.-res de terre du

A», alum tant A la rivière ; 
le township Gloucester, e| 
fvuiit de Vaneienne form i 
lies d'Ottawa, sur le chemin

F. A VKN1 HtK
---  BCK»AU BROWN, EDMONDSON & Oie.,NÎARIO CHAMBERS Otta* Les “Marchands Associe» ont ouvert une 

sm vursale paur la Vente de Tin- an No 135 
Sparks, Ottawa, dans la bâtisse des |»a 

tentes et

, vente consiste en vaut 
nant du thé choisi, «le* diumar 
«les perles, des éméraudee, des 
des saphirs, «les bijoux, des 
des montres eno 
montres en 
renferme un arti

I sh. •a. A 
MonLA GRANDE .SEANCE «le? &ROUTHIER, pendant les trente 

leurs thés comme 61 EUS EIDEAU.JOUISC est une chose décidée : la grande 
de gala qui doit clore la brillante 
littéraire et musicale aura lieu le '21 de ce 
mois au Grand Opéra

L’hon. juge Rout hier, Faucher de

suivants Il y a
l*oi» très bien si t net 
d«‘ Kelt e Island.

des meilleures tories «buis le 
paiement laciles. S’adi 
VUMMINg:

le lot une l rès bonne maison ea 
et faisant face à la lève

6 ven«t
i U3STOS

PRINCIPALES
LIGNES

T UU U» I S
RIDE AUX

stes de t hé conte
nts véritables, 

turquoises et 
en or solide, 
solide, des 

te can is te 
Miné avec

au», Notaire, «le.

569 Rue Sussex
ue Rideau, Ottawa, Ont) 

t avec avantage spécial à

l'unité. 1 eriiiee d«fglobulesfejosepliat
Préparation récompensée 

4’un diplôme de mérite et de per
fectionnement pour la cure 
et complète des flux et 
ments contagieux, anciens ou 
récents et des échauffements ou 
Inflammations.

Trois jours de traitement suf-
pour guérir |oul

XOVVKI. HOTELtout un vvè-
NI G. G rat ton, si avantageusement « 

du publie voyageur et «!«' citoyen* «VV 
en geitvral, vient de fain .les amélior 
-onsidérahlce à s«»n nouvel hôtel sur 
Sussex, autrefois vonmi mus le

? rapide’ g«h
écoule- Cet hôtel est situé duns la part 

de la ville, bien chauffé, et «'«mfot 
meublé pour iveevoir «les i»ciisiimiiairee et 
les voyageurs «!«■ commerce.

1a‘h prix sont très raisonnables $1,00 par 
ir seulement |Kiur les hôtes temporaires.

ROBERT 
, Ont

nement. s, t uinmiuge

U ru" 
«le Rkii

i en or, en argent 
nickel etc., etc. Chaqt 

le de bijouterie «lu
8t Maurice et L. H. Frechette se partage 

Pour la par 
tie musicale il y a toute une pléiade «l’artis 
tes brillants

le programme littéraire VEND 

«le 8 chevaux
A K K. Un bon engin «le seoomie-mala 

heveaux vapeur et une chaudière 
S’adresser au bureau «lu C’a

VENDRE Ûn piai 
manufacture Heintxi 

les, s'adrostu'i- nu bu

M. J. ROUTHIER
Cette compagnie a <l«>s succursales pour la 
lion de ses immenses affaires dons toutes 
principales villes du Canada et se propose 

«l’inaugurer dans cette ville vi un grand 
commerce et compte avec raison avoir le 
droit de vendre ses Unie combines avec les

Chaque eanistre est vendue pour le prix 
variable «le $1,00
e qui suit fait connaître quel-iues unes 
ventes faites jusqu’à «•«> jour et ce qui

)RMAN, LL.B.,
sur de L A. Olivier)

icilfnr, Xnuire, Eté.
-bubkad—
ne* Kltleen et Si

Un orchestre de 40 membres 
fera ses débuts ce soir-là. Il y aura aussi 
une opérette sur la liste.

ie «centrale 
tablemen t A no neuf ei•riant de la 

litione faoi«
uveaii dusquimalt SECOURS AUX INCENDIES

L lion. Ministre «le la Milice, Sir A. P. 
Caron a autorisé les autorités «le l’asile «le 
la Longue Pointe à se servir de toutes les 
fournitures appartenant au département «le 
la milice à Montréal et à Mie Ste Hélène, 
tels que lits de camp, batteries de 
ete., pour l’usage «les infortunés de la 
Longue Pointe.

Ces effets seront transportés à la salle 
d exercice, rue Craig pour êirc expédiés 
suite ■* la Longue Pointe ou au terrain de 
1’Exposition suivant la décision que prendra 
la Supérieure.

i il Usent le plus soir 
la blennorrhagie

médication ne laisse ap
elle aucune conséquence fâcheuse. u IVlU,,
C est la plus eneigique el lu plus U-urscigaro* vt liqueurs qu'il y a sur le mar- 
efficace de toutes. clié, et la salle «le billanl et île |hh»1 est très

Une instruction <*oniplète accoro» bien nménugiv. La «>muloyés sont civil*, 
de globules. court ni» «t obligeants, et NI. G rat ton qui a 

montré un si grand tact dan* le choix doses 
employés est stir de réussir d»ns son entre

Cretonnes A S fin*. w&V'Zïïl °diZ5 

otre employé quand les enfanta font leurs 
«tenu. Il soulage immédiatement les eout- 
tVani'es de c«<s pauvres petits, produisant us 
sommeil naturel, paisible, en faisant «lispa- 
raltre la douleur, et les tunes chérubins 
s éveil,ent aussi (i brillant et frais qu’na 
bouton de rose.” Ce sirop est très-agréable 
au goût H apaise l’enfant, amollit ses gen 
elves, enlève tout * Joui- ir, fail lisp,.raltre 
les HouflrHmv, in tost males c ; réglant 'a di
gestion, et est le meilleur i -mô-ic connue 
contre In liarrhée, soit qu’elle provienne de 
la dentition ou d’autr-s cause* Vnigl-cln* 
cents la buiteille. Ave» eonllanoe et de
mandes le 1 Sirop oaluiaiii do Mme Vins- 
*ow et ne rrene< «ur n»

I VENDRE, lkmx volt 
rl Alice, Ville Ceiiirale, , 
bureau le poste

S’adresser à A. M. Macdonald,
47 rue Rideau

F et 
e le

prix pour pension à la semaine ou au 
rèt M,ml en proportion Imauooup plue lias.

On les obtiendra sur demaiule.
OTTAWA, Ont Cette

PRETER
ont r«-çu les

P. A. Choquette, M. P 
P. Q., a acheté
$1,00 et en l’ouvrant a trouvé une 
en or solide. Mlle C. Harlsml, du Service 

— Civil, a payé $1,00 pour une cauistre de thé 
et a trouvé une montre en or solide à :e 
moutoir et h couvert. Mlle M. Russell, 150 

Cooper, a aussi acheté une cauistre 
$1,00 et en l’ouvrant a trouve un 
niant monté en or. Mil J. |^e. 280 
Metcalfe a eu un un diamant “solitaire" réel 
monté en or. M.G.Lampay.dép.de la Marine 
a aussi trouvé une bague en or solide 
véritable diamant dans une i .mistre 
Qu’il avait payée $!,(*). Mlle Nellie 
•35 rue Cumlierlatnl, a trouvé 

jonc en or Wide avec 
H. Smith du service ci

trouvé dan

PRELA.RTSicTAVISH & WYLD 

CITEUho, NOTAIT ES.
s Spark Ottawa, Or
L'HOTEL RÜ88KLL
C. D B. MacTavi;,h Wy.WvL*

Montmagny,
cam.'tre decuisine

pagne chaque boite d
Exiger la Signature» |

Sir HECTOR LA MGE t ;x te pu ou que 
cet article du Canadien a attiré l’attentionCheybieb. liVi- A vis a ceux qui souffrent 

de RhumatismeF SEE du gouvernement ; que la majorité «les com
missaires du havre de Québec est nommée 
par le gouvernement fédéral; qu’il est vraj 
que 35 centins au lieu de 27 ont été payés 
aux entrepreneurs pour les travaux de dra
gage du havre, et que c’est là une question 
entièrement sous le contrôle «les commis, 
saires. Ceux-ci avaient d’aboril accordé le

ht i.’adrkss* ;
Hoe Jacob, >*11$.1».

Rue Dalhousie

dation io à 12 a. m., 2 à 5 
et 7 à 8 p. m.,

*"’ro nré nam
de «mussigné ne craint |x>i 

ajmMe do guérir les Rhinnat 
ni rus et autre avant si bien i

tint de me dire 
tame en llama- 
réussi dans ma 

ido à le faire connaître 
détails s'ailrcssi-r 
Rte. Lutteur, 174

NOTES DE LA CHAMBRE 
Sir Hector a dit, hier, que le» subventions 

chemins de fer seraient soumises à la 
chambre demain.

La discussion du rapport des comités 
Middtaton et Rykert aura lieu, lundi pro-

0n ne croit pas que la prorogation ait lieu 
avant le 22 courant.

FERRONNERIESoVviï, minutes
* «IfZI& CIE. que je m

fun- lout U-puys ; pour les
h moi PAR LETTRE d.

Rrifania, Hull.
charge de toute cnrrenpondanee

ve un du même 
rue Tlniodore

qu«llfté«*f nous ]e rai |M*rl «le* ha* prix «le I» 
localité des articles i.ili-ri* en vente;

y «ri table«.can & Blanchbl,
OCA Ta
enr*. Agent % p», 
otaire*, ete, etc.

hcontrat de dragage à 27 centins la verge 
dans le bassin intérieur et à 47 dans 
«l’entrée.

s une cauistre . . _

ïaJtaî McDougall & Cuzner MAISONS A VENDRE Sur les ru.« 
If.I King, Daly, Stewart, Théodore, Waller 
Nicholas College Avenue, l.isgar, (wiperI 

VN ilhrod, Neville, Ali»»', Ann, 
Elgin, Flurenee, Church, S Patrice. Mur J 
ray, ColHiurg, N m !., George, Ri.lean, etc 

^U^'wlrosser à A. B. Mwvilunald.
47 rue Rideau

iN PEMANi'lK Un 1>oü 
V pour le oomm-rue «lu 
constant. Avii'ituyus particuliers 
o mmenceront mamtei 
clan*. Ne laitier

montre «tccou verte américaine 
sur diamants, et un jonc en or 
une autre. Frédéric Belhin 
«t'iier, résidant No. 22, rue 
u envoyé $1.00 pour une can is U-, et 
vrant a trouvé un diamant véritable ino 
or solide.Herbert Léveiilé,commis chez No'in 
A Cie, en a trouvé un «lu même genre. James 
Djilton, rue ( imper, a acheté 0 caniste* pour 
«•"' 00, et dans «'une d'elles, il a trouvé une 
montr» Wall ham en or solide pour messieurs. 
Madame Thonm Gorman, épouse de M. 
Gorman, rédacteur du Free Press, u trouvé 
un diamant véritable monté en «>r solide 
«buis’su boite. Madame Wright, J85 rue 
Wellington, a envoyé une piastre pour une 
cauistre et a trouvé un jonc en or solide. 
J. Woods, agent d'annonci [H.nr le Jounril, 

o dans son thé un diamant véritable 
c en or solide. C. Tressé 1er, du 

des Travaux Public*, u trouvé 
qu’il avait payée $1,00 un 

lide avec diamant véritable.

JOHNSON POSEBT 1 KTDEVU
OTTAWA.

1Au moment où les entre
preneurs allaient se mettre à l'œuvre

Kuwlguv île la g rosse TarrIArelife.gton,
Met<

CumlNvIuml
e Elgin, Otta». \
CK DO B0S8KLL)

L..McLean. C.A.B.ancaa»

>nté en
mk ces prix, les commissaires décidèrent «le 

faire creuser le bassin intérieur a
M. Guay doit demander demain si le 

gouvernement a 
une mesure

- MAGASINS —
’intention de proposer 

portant que nul emprunt ne 
négocié pour le Canada

grande profomleur. Ils demandèrent alors RUE S' SSF* ET DUKE. CHIbOIERf Cotti? nouvelle maison autrt?foi8 
occupée par la pharmacie Davier, 
a été compIMeruont renouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 

| classe. De grandes chambres bien

Posoignant 
■ corps, ch 

bonne santé e 
x'ieillesse. La plupart 
proviennent «lu 
voir le plus 
veiller le fo 
de recherches consciencieuses et grâce 
à une longue expérience nous avons 
réussi à com|>oser «les remèdes pro 
à purifier et à fortifier le sang d 
manière sûre, prompte, à 1’ahri de tou 
tes suites fâcheuses et à conserver à la 
circulation sa marche régulière. Notre 
méthode curative est reconnue comme 
excellente et a été distinguée à plu
sieurs reprises par des rowmpenses ho
norifiques. Nous traitons toujm 
avec succès (sans mercure) certair 
maladies provenant du sang corrompu, 
les tristes suites d habitmles secrètes, 
en outre les états «le faiblesse, les ma- 
la«lies «le la peau, les plaies même les 

s invét -rées, les dartres, la chute de 
veux, la goutte et les rhumatismes, 

ainsi que toutes les maladies de femme. 
Par notre méthode spéciale nous élimi 

sans difficultés le ver solitaire,
! chez les enfants, dans l’espace 
heure. A l’aide «le nos hamla- 

confectionnés d’après les procédés 
lus nouveaux, et grâce à un

convenablement son ■ 
peut jouir d’une ■ 
dre une heureuc ■ 

les maladies I 
donc le de- | 

un d en sur

TA 11-K7-8Maux entrepreneurs quelle serait la différence 
de prix et ils firent avec eux un arrange
ment sur la base de 35 centins la

0être préalablement soumis l’approbation du

L bon. M. Chapleau doit proposer 
demain de voter une somme de dix mille 
piastres pour l’établissement du bureau «le 
Statistiques du travail. Le hill établissant 
ce bureau sera probalilement lu pour la 
deuxième fois demain.

agent voyageu 
ville. Emploi 

ceux qui
,AUBIN, L.L.B
)CAT, Etc.

-ue Elgin, Ottawa
t attein VOITI KKS IITMAXTX

pour le dragage du bassin intérieur cornu e 
pour le dragage du bassin d’entrée dont le 
prix était fixé à 47 centins par le contrat 
primitif. Au reste les détails de toutes ces 
transactions seront soumis à la chambre.

Ernnile eollMirnnf f — si t «•mini 
revue. Vous «InniieroiiN de* loi 
Miix nelielewr* <|iii ne liAleronl.

AH s,4 
*'l »

sang, c est L" snlnlre 
B»WN HH

tététîs sont à la disposition du pu-
lu premier jour. Bl 

Herymen, Roche*KH rip. I l)li(inet lonncment SS Rue lililein^^.Mstîsr 1er. N Y
IiH magnifique buvette de l’hôtel 

est fournie de boissons el liqueurs et 
cigares de premier choix. •

2
J VENDRE

II! 41f # P£ 11
Is LZ i Mf W- 1
f bravais!
H êSê

<tu Mnmli'. passv Imuo li.f in. ut 
l’Brosonit* r «le trouhlfi.

. ■( n
lui dunn» l.i m'u .«afrs, || ue
Dolrdt jam,iis iIiuk.
£" i. vRL

• Soup
Oros:40et42, RueSt-l. isare,Parts

Vour argent 
g«-r l n poêle “ I’i vh 
tl Iiin'Ivh de pasHiige, Il »" 

les imitation de ch. 
l’Iiuilo à lu J Salle d’encu.

K McVKtlX
LLIU1TEUR, KTO

Inc'
A la troisième et quatrième question le 

ministre des travaux publies répond :oui,et dit 
que les changements faits au contrat avaient 
rapport à la qualité de la pierre. Les docu
ments à ce sujet seront aussi soumis à la 
chambre. A la cinquième question Sir Hec
tor dit qu’il est
ral " a été subventionné par le gouverne
ment et que la subvention a été payve à M. 
Lucien Chabot.

La chambre passe ensuite à l’étude en co
mité du bill des banques.

A la séance du soir Ai. Foster, 
troisième lecture du bill des 
douane.

SIR R.CARTWRIGHT saisit cette occasi
on pour demander à la chambre «le protester 
contre la poli’.i |ue financière du 
inent et en p «rticulier contre l’augnnnta- 
tion des droits de douanes. Il dit que cette 
augmentation est inexcusable en face du sur
plus de $2.000,000 acquis pour i’anm 
tante et celui de $2,500,000 en perspective 
p»ur l’année prochaine. Ces taxes inutiles 
ont 1 effet «l’augmenter le coût de la vie et 
d’éloign-r les immigrants «1e nos rives. A 
cette période avancée de la session Sir 
R.Cartwiiglit abrège son discours et propose 
sa motion «le défiance contre la politique du 
gouvernement.

M. FOSTER répond à l’attaque de Sii R. 
Cartwright. Il dit que si le nouveau tarif 
contient une augmentation de droits sur 
plusieurs articles, il y a par contre une di
minution sur un grand nombre d’autres. 
Enfin de compte, à l’exception de l’augmen 
talion sur les boissons, le tarif rapportera 
guère plus de revenus, au trésor.

M. Foster déclare que si les Etats- Unis 
veulent faire la moitié du chemin le Ca
nada est prêt à faire avec eux un arrange
ment équitable pour l’échange de certains 
produits ; mais que le pays u est pas dis
posé à accepter
l’effet imm -diat serait d’élever le tarif actuel 
du Canada aux mêmes taux que celui des 
Etats-Unis, et «lt porter le coup de mort 
au commerce Canadien avec l’Angleterre et 
avec les autres pays du momie.

MM. Charlton, Davinet McMullen conti
nuent «a discussion et la chambre rejette la 
motion «le Sir Richard Cartwi iglit par 
vote de 93 contre 62.

Le bill est en conséquence lu une troisième 
fois et est adopté par la Chambre.

La chambre adopte ensuite plusieurs 
amendements apportés par le Sénat au bill 
amendant la loi criminelle au sujet de l’a
dultère, la prostitution et la polygamie.

Lorsque M. Foster propose que la chambre 
®e forme en comité sur les estimations sup
plémentaires, M. Hickey donne une explica
tion personnelle au sujet de l’accusation por
tée contre lui par M. Charlton d’après le 
quel il aurait obtenu une concession forestière 
du gouvernement. Il
cusation et dit que Ai. Charlton ne peut pa B 
l’appuyer par des preuves.

AI Hickey finit en proposant 
pour qualifier la conduite de M. Vharltou en 
cette circonstance comme, “déshonorante, 
corrompue, et scandaleuse ".

M. Charlton répond en disant qne l’ex- 
pression “nous” employtie dans les pétitions 
du protégé rie M. Hickey, le justifiait de dire 
que M. Hickey était associé dans cette de
mande de concession forestière.

A la demande de Sir John Macdonald, M. 
Hickey retire sa motion qui donnerait lieu à 
une trop longue discussion à cette période 
avancée de la session.

on toll*
départent 
dans s a I

S
s àJohnson House

517 RUE SUSSEX 517....... Jessie White, 290 rue (.
$1.00 pour nn caniste de 
thé qui valait $1.00, elle a trot

LA CONVENTION DE RUSSELL 
Plus de 500 délégués assistaient à la 

vention de Russell dont nous avons parlé, 
hier. L’association littérale du comté y a 
fait l’élection de ses officiers avec le résultat 
suivant : Piésident, Win. Craig ds Russell 
vice-président, I)r Wallace.de Metcalfe ; se 
crétaiie, Télcspliore Rochon de Plantagenet ; 
et vice-présidents pour les différents town 
ships—I)r Derosier (Clarence), A. Chartrand 
(Cumlierland), Iron is Janier (Cambridge), 
Joseph Lalonde (Russell), Robert Dow (Os
good «■) et W. E. Loper (Gloucester).

Après la nomination de MM. Edwards et 
Robillard, la convention a adopté 
tion de confiance dans l’administration 
Alowat, et des discours ont été prononcés 
par AI .M. Edwards, Robillard, MacTavish, 
Murphy, Dr Derosier, McCauî, Rojue, 
McC’ardle et T. Rochon, 
dispersée après avoir pouesi 
tion s en faveur «le M. Laurier et «le la Reine.

RMeai.

> l'hamhars, Ottawa, 47 rue Riileauooper, a payé 
thé et su outre du 

uuvé un diamant 
F.Henry,d scr- 

trouvé un «lu inêmegenre. 
hand «1e bois chez M. 

trouvé un

ÏS [fl & G03FAEI OTTAWA.
ai; IM. Si vous avez’• «|m<lqu'objet A vendra 

pour argent comptant ou a échangés lata- 
votre adrcNHe chez A. B. Macilonald

monté en or solid*que le steamer “ Admi-80LLICITEUR8 
Supreme et le Panemen* Argenteries en Presentsvil, 

e I)Georgi
Pierce et Cie, a 
monté en or sol 
lier et manchonnier 
a trouvé un jonc 
Aille Léa Geskin

•n a aussi 
ick, marc 47 rue Rida*

diamant véritable 
. Cowan, chape 

, numéro 10 rue Alice, 
d’or solide avec diamant. 

13 rue Victoria, a trouvé 
un jonc en or solide dans sou thé, et Aille. 
Silk, 64 rue O'Connor a trouvé un «liau 

île. Aille H. A. Smith, 
a payé $1 pour uue cauistre de thé et a trou 

un diamant véritable 
Sénat, en a tio 

nistre. M. G

rnt Meleitlfe. Ultawe, Oit

L’EVENEMENTLa Compagnie d- THE HUNTER offre 
!'• magnifiques Arg nte-ios on Présents A 

d'elle.
F. H. Chryslk*

Godfhsy
eux uni vont h liteor lour .TH lpose la 

its£de
pro Les présents sont n i nombre do i 

ui'liclciirs ont le <li<>i.\ surdos art le 
$3,00 et «le première qualité.

( EN GROS ET’ EN DET AIL)

* CODE t roia et le 
des valant

hernie
mais assurée, 
lettre confident

65 rue Alaria Edmond MAGNIER

IO, BOULEVAnrx DES ITALIENS
ABONNI MINIS . I— m... ' i •. ■ f., ...

6 FlUlt tf. IONS INlOl'lS CAR AN
RRES PO NDANCES ETUANGE I

Kllelteure, Ete.{
, RUE 8PAKKSÇ
Hotel Bnesell.

JHmtrur - Hfdnrtruve un jonc en oi et 
Aille Sinclai», bloc du

dans sa ea
guonson lente 

Nous acceptons toute 
ielle contenant la des

cription détaillée de la maladie et ac
compagnée d'un timbre d'affranchisse
ment pour la

‘Hygiea” à Hamt.ourg I 
l Allemagne.)

une im>.
du inême'genre 
ingénieur à l’In

conduc 
trouvé un jonc avec-

topique les pe 
*s arrivent à

rsonnes raham,
îprimerie Nationale, a trouvé 

ut véritable. J, F. Nidd, 
' heniiu «lu Pacifique, a 
diamant véritable.

106 Rue .Tldeau 106
Hunter Tea Company

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU El NICHOLAS

gouverne.

& Snowf c avec dimna
leur sur le

ToSterE™.000*
___ A T. Snow.*> » commandes par 

de l'argent ou de 
Poste seront promptei 
livrées dans toutes les

la malle,

lient exécutées et 
parties du Canada 

Prix —Un cauistre.$1,00. Six pour $5,00. 
Treize pour $10,00 et vingt-sept pour $20,00 

Adresser

L’assembli e s’est 
«les acclamat

Journal Politique ot Littéraire u Mutinréponse. IPJg d!*
< liaiiipv.uo^ljliil. Anil. I

m S L-
t.'énr II i ive, Aile 

I li. lin ,. '.. <.Tisso'i

I. N. (iUM.’L

emp«C' aVe° vrivü*«* * Olficin

|ir" iIi.'m.imi mryni'ol I
de la l<ITHIEfi, b. A. Se,

rINGENIEUR CIVIL 
:alfe, Ottawa.

L’UNION ST-JOSKPH 1$1.00 par jour ;Voici la liste des Officiers de l’Union St- 
Joseph d’Ottawa élus pour le ccmestre 
meneau t le 6 mai 1890. The Associated Tea Co.,

No, 135 RUE SPARKS,
C. LEVEQUE,

ENCANTEUR.
Nul 71 
Marché

Plus de PILULES Nauséabondes
Cn bienfait depuis longtc miw dfalr#

8aUn de Billard, salon «te Barbier «• Bes 
tau rant annexé.^Alfred Pinard—Président, réélu.

J. N. Ratiez -1er Vice Prés, réélu. 
H. S. Léveilh

Island Home

Stock Farm,
ne Co., Mlch.
M, Pbopbietob».

Salles d’i-tii' V 7"i rue Georget'uninliellN <"nlhar-
^ «le « « e,r vro-

->*x i-re à guérir les maladi. e 
'*'* *"'56 t-t ‘es déni - «e- 

Billicn > Je* avidité*

OTTAWA BySalle à .Dim.. Snacleuse.*ittre iî;:i»$ 2em Vice Pré*, n'-i lu. 
Alfretl Dostaler- Sec. Archiviste, réélu. 
Jos. Patry Ass. Sec. Archiviste, réélu. 
A. Lecleri; Sec. Corrcsjxmdant, réi'du. 
Isitlore (roté—T

INTKS PROCHAIN!-: 
• pur huissier sur l«;NOUVELLES LOCALES man'll.' By, samedi 

ne .Ni peau 1230 Jolies i liainlires A coucher.sreonne qui retire rég^ 
du bureau ce poste

Crosse Ile, Wayi
SAVAGE Si FARNU

i ; \ ™'<trai”c- lo| consbprtii.n.
fc-J r-rovenaiil des dérnriire- 

m<-nts de l o-i.aiw ou «1«
ACHETEZ

Binent.
rsonne qui renvoie us 
«yer tous les arrrèages 
onneinent, 

à le lui

en outre 
i moment du paiement 
le journal du bureau

listrict ou le 
u’il demeu 
«Bet endroit ) 

ont décidé que 
du bureau «te 

et de lsis.

présomption et 
ten tion de raude

, qnc «te jouzn» 
à celui d’un aut’ Une entrée primijiale et deux

Ass. Trésorier, réélu.
— Le» fromageries-dans l’est d’Ontario 

commencé leurs opérations.

Le comité «le» marchés s at semble à 4 
heures cette aprè. - nidi.

— M. George Fonde, épicier, a acheté U 
propriété ds M. James Patterson,

PIEmérie Lapointe 
A. Morin- 1er Percepteur, réélu.
S. Richard— 2èm Percepteur, réélu.
P. Robert—3ièm Percepteur, réélu.
H. Pinard 1er Ass. Percepteur, rééln. 
J. W. Lemieux—2ièm Ass. l’eiu p, réélu 
Jos. Simard—3ièm Ass. Percepteur rééft 

eton et

Le Home Comf ortintestins.

L w yH're» •’Aimenl 1 Kclairè par la lumière e'ectrique Incan 
descente. MACHINE A LAVERautrement JLea Eiiiniits IV l

Par-’e su’ll est ^ "éable au an j 
pas de nnuré'1*. agit s i- s coliques, i.e mmique 
Rimais s--n « ff-1, « t etI effectif à petites dose- 

Eu ”ei toibic to .ie.« es Phnruisci- ■ 11 dé
pôts de lué-iccines. Prix, îtScta la bouteille.

Davis & Lawrence Co’y, (limited.'
Averts er Gros. Mortr*aJ

oyer jus- 
cas l'abon n* < lotme

Nous av .ns acheté le droit dsSi.00 PAR JOUR Ilatente, de 
ma bin - ii Inver, île Joseph 

Cadrai. Nous sommes maint liant prêta 
à Vendre «:e* machines à -le con lit-ons de 
pal merns très faciles. Aelielez -• Tor feut 
Standard c est e m ullei.- N«.-.s soliicitor » 
reai>ectueu‘cmeot un** vis e 6. no:r« mnnu- 
tactiir ■ t i no< s,-ill" de vente No. fcô ot 
87 sur a rue York

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
«ni" îles rues lüileau et Nlchelà

L. LABERGE —propmêt irk

union commerciale dont Fred Bre 
N. I Auditeurs réélusêtre pounne peut 

t dans le d 
i même q

- Nous regrettons *d apprendre que M«l< 
l’erreault, épouse «le M. Perreault, 
nieur de la cité, est daugeretiseinent malade.

—Ceux qui ont obtenu des licenses ont été 
avertis d’avoir à en payer le coût d’ici à 
samidi, ou sinon elles leur seraient retirées-

M. Nap. Cliainpagne, commissaire d’é- 
oole, a été élu hier soir, président de la 
été St Pierre à l'unanimité

— lx* comité des finances a accordé, hier 
à M. Mortimer le contint pour l'impression 
«les debentures de la Corporation au montant 
«le $175,000.

I
Jules Lemieux -Bibliothécaire, réélu.
Frs. Lnoijue C’ommissaire-Ordon. réé'u 
S. Choquette, A Gravelle IM- m lires du 
O. Barrette, A. Bérubé -! ( o n té d'en- 
N. Proulx I - uê •. réélus.

C’est inutile _uitawa

e résidence 
urnaux à

«iroeH He. MOD dlST).
IMPORTED —

Percheron Horses.
AU stock selected from the get of sires and demi 

sf established repu talion and registered I 
French and American stud books.

ISLAND HOME / .
Is beautifully situated at the head of Gsosss Tu / /
In the Detroit River, ten miles below the City, an« f •-
Is accessible by railroad and steamboet. Vlsiton I I 
•ot familiar with the location msy call at dty office 1 
is Campau Building, and an escort will accompet I V* 
them te the farm. Send for catalogue, free by n v 
Addresa. Savane - Xaaeew, Vouait, MMÂ.

T.R.SHEA et Hisi nD/j7Pour les m or lis tes de «leux de préten
dre qu'elles ont le plus grand assortiment iZ~ Nous accepterons cette semaine toute 

offre raisonnable qui nous sera faite pour nos 
habillements d’enfants et «l’hommes, 
la bal *i.ce de notre stock doit être vendu en 
conséquence de la dissolution.—Rochon et 
McBride.

d ai tides de modes dans Ottawa et qu’elles 

font le plus grand commerce de nouveautés 
importées directement de Paris, et pourquoi 

Le pas inclure par ortlrc a'phabétique 
Athènes, Bahylone, Constantinople, Dainas- 
eus, Edinburgh Tooehoir, Gibraltar, Hong- 
Kong, Inverness, Jerusalem, Kilmarnock, 
Leipsick, La Mecque, Ninive, Oporto, 
P«-kin, Québec, Rome, Smyrne, Turin, 
Utica, Vienne, Varsovie, Xeljecville, York, 
Zurich, et autres centres de modes, qu’il est 
inutile de mentionner. Quant à moi je 
puis trouver tous mes articles de motle en 
Canada et à meilleur marché qu'aucune 
par t ailleurs. De là mon succès et les vains 
efforts de ces puffers à courte vue qui cher- 

! chent à faire concurrence sous de faux pré
textes, au modiste fameux Woodcock qui 

a le pas sur eux parce qu’il sait où et com
ment acheter, et venire à des prix populai- 

, res trois fois plus de chapeaux garnis et non 
garnis qne trois autres magasins d’Ottawa 

Met dames, j’attire votre attention toute 
spéciale sur mon assortiment très complet 
de chapeaux de toutes formes et couleurs. 
Mon motto est tou jours'* grand débit, petits 
profits.” Vente au comptant et pas de 
second prix au

rt/WA MORRHUÜi.Nos félicita-

«V^,fSut." -I-
4e CHAP0T2AUT

Le MORltHUO

Stove,” 
bon mou Américcin. 
doublement tamiser 
Newcastle.

I

tvTJ -L renr-'Huntc tous les 
pnnci|Mjs constitutifs «b-1 huiln «le foie «la 
niorue en nature, sauf la mniiére gra* y. 
Tout le monde connaît le* mconv- ii -uits 
dul'bùile«le foie, «litmorn.:,<ié.su-.-rénbl un 
(f"ût, à l’odorat, très souvent rejeté > j ;ir 
l’estomac etjirovou.iaiit delà «lianJicu. 
Avec lu MORHHuOLtous «•«■* iiicouve- 
nientssoiitsu|iprimés, et aujourd'liui «bm* 
les liûuit&ux, lus bureaux du bii .ninisanc-, 
dans fus inlirmerius, la clientèle civil «,t 
militaire, lus nu'-di < nm s'aiudamli-- ent 

dans I" MORI HUOL un n 
cstnu>it*qui fait i ensll.i e l'appél 
rend au teint des phth.siques les 
leurs perdues, qui suiq.rime In t 
les sueurs nocturnes ; «tonne nu ma
lade un sentiment d acc> oissoment de 
iorcesetdeb.en être. b-MORRHUOL 
est pris sans difficulté mémo parles enta 
il nmdifie rapiduiuuiit la constitution 

"ix qui sont sujets « du» i humes fré-iiienti.
Le MORRHUOL n'a aucun rapjiort 

av«!«; les extraits dits de foies de morue; il 
est renfermé dans de petites capsules r<»n- 
«los : chacune d’elles représente 25 fois *«m 
poids d'huile do morue bru ne,reconnue psr
i<îS médecins comme la plus riche un prin
cipes ai-tifs. - Dépôt i PARIS, 8, rue Tmesse.

CSi Cour de Police ta

Remede de PinosCharles White, David O Neil et John 
Henry, sont 
pour s’être énivrés 
saut, est condamné à $2. I^anore Nolin, 
accusée «lu vol de $18.65 subira son procès 
aux prochaines assîtes.

TIDMFJOîr Nous venons de recevoir un bel et grand 
assortiment «le chapeaux en feutre et en

lain né» à payer jhacun $5 
Thos. O’Neil, pour as.

*ks.

T1'=.SM.
does not bluter. Rreti proof below.

_ „ 8TMSWVII.LE, P. q., May 8,188».
DR. B. J. Kero AM. Co , Emsitiurgh Falls, VL 

Ui-ntlcmen—I bave used Ken 
•tail's Spavin Cure for Hpavlaafl^ta.
“o-l *l*o In scene of Inmi-m-ssend®
HtllT Jointe and found Itamire 
cure In every respect. I cordially 

mend It to all horsemen.
Very respectfully yours

JOSEPH COTE, 114 RUE RIDEAU

—Plusieurs sénateurs et «léputés 
cepté l’invitation It M. Beaubien d aller vi 
siter sa ferme et son Haras national, samedi 
prochain. Il n'y aura pas de séance de la 
chambre ce jour-là.

—Des jeunes gens ont retrouvé, 
sous le trottoir «le la rue Sussex, en face du là 
rue Water,trois chapeaux et quelques paires 
de chaussures provenant du vol «le la veille 
chez MM. McMorran et Farrell.

UN POIlll les BE- 7Ï0RIWm
entièrement l’ac- ffsrqsr de «11- 

• i j i
(Timmi-rwSucce .^eur de J. 

0- Browne à Cie 
Bio Bussed 1890-Avis de mal -1890 llnguenl p m s-motion

Pour les hémorroïdes internes ou externe* 
La guérison ne manque jamais de se pro 
duire après quebjues applications.

— 500 châles à moiti.
À frère, coin des

—On demande 150 «lames pour 
cents nos c liâtes d’une piastre 

- .rèrea.

prix chez Bourcicr 
rues Sparks et Bank. Ceaslss J Blacxall.ion Marché ce matin KENDALL'S SPAVIN CURE.

" hpavin Cure on my «soit, 
_ which wm suffering from Influ- 

rnza in a very bad form, and can 
rSStSm “r Ui»t /our Kcndair* Hpavin 

Core made complete and rapid 
cure. 1 can recommend It a* the 

, b<;«t *nd most effective liniment 
■ I have ever handled. Kindly *end 

mo one of your valualsle book* entitled “A Trea
tise on the Horse." Tours revpectfully

I F. Wiuimoi

r acheter à 
Bourcier•naerie.bois préparé, 

s, huiles, peintures, 
haussures th< z
MALt.VU,
-iu bassin du Canal

M ITOMTOIIU; PINIJN-Pour
Hémorroïdes av. c f-coulement interne «lu 
sang. Hemè«je ut préventif sûrs.—On demande 150 «lames pour acheter à 

rodents nos châles de $1.50. Bourcier &
Un «lus principaux Ingrédients de ce r«- 

niède est la gomme pure du l\n blanc il

Mis en boites séparées.

MEDAILLEJJ'OR, f ABI8, 187b

w. BAKE It & CO.’S
—On demande 75 dames pr.u 

$1.00 nos châles de $2.00. Bou 
—On demande 75 dames pour 

$1.25 nos châles de $2.50.
50 dames de plus pour ache 
châles de $3.00.

nous n exagérons rien, 
deux fois le prix auquel 

ons Nous les exposerons 
noe tables, dans nos vi- 

treauxe; i la porte, afin «le «lonnerà 
les pas», n " l’opportunité de les examiner

r acheter à 
rcier A frère 

acheter àLTE \
’ATüICK

En vente chez les Pharmaciens KE*D*LUSt|P*yiN .CURE.
V*i-nl*lw»y»°ïiv.p<*1your k*niUll's 
8p*vln Cure and BUster on hand w. 
hii<1 they have never felled lnfl^M 
whet you etete they will do. 
here cured * bed case Of Spavin 
end Aleo two case* of Klnglone 
of n ari«landing.on mares which 
I bought to breed from, end have 
not wen eny »l*ne of dleeeae in 
their offspring. Tours trulj, ^

É . Prtoe |l per bottle, or six bottles" for Si. All 
■ J druggl.te have It or cen get «t for you, or It will be 

sent ^to *ny address on receipt of price by ttw
! I’iU’e’T'lUADU*. 00.. BKirtmiwIi MS. VI.

— I »(UU MV AM, WSfOelST*,

PüîINTRS
rKUR,
MCHIS EUR.

iOn demande 
ter a $1.50 nos 

Notez bien 
châles

. W U sEêt able Jument pur, .-t 
r'mt eotubie. wsM. Curran lit un télégramme de M. Tlio- 

mas McGreevy niant les accusations du Ca
na Hen. Il accuse son frère et Murphy d’i
nexactitudes dans leurs déclarations.

La chambre se forme ensuite en comité sur 
des estimations supplémentaires et en adopte 
une partie.

ain°d
Pas de Chimiques

ErJB-ërEH
l.rrow r**, ri*, .>„ su^,

Ce. 
nous les —jPRKPARB PAR —i«ft i>romp

Pions Helical t'uFameax magasin démodés
^18 Rue Wellington,ÜT BOURCIER 4 PRÉRE.

Çoin de» rue, Sperka ci Ruik

^'SM------ —

CJ
Se vend tto tm iee Ipklen.

I w.flAptR*co,Dens|»itiir.iu»h 4*iu heures U eé^ipe e«t leyé»,
Oitawd.iOnttirlo,

V

'____ y SüahteéÉiS;! SakîSüt:.

i
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Pour SERVEZ-VOUS de ENTREPOT DE MEUBLES ,
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A _ _ _ _  MARCHE

'ffàL M

Bureau de Veste d’Ottawa.

ii
Les POND'Si Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d'Teux
Hémorrhoîdes r-Y ___.
Hémorrhagies
Inflammations fcTfiï SdSS „E.“;

CHEMIN DE FER EXTRACTA* CANADA ATLANIIC” Arrivé et UAunrl <lm ihmIIm.

Fermeture j Arrivée.MALLESNOUVEAU SERVICE RAPIDE
ET

Ouest — Toronto. Ha
milton, etc ........

Ouest-Belle
Brockvil.j, etc........

Ouest—Manitoba T
du N. Ouest............

Ouea — Toron 
toiboro.eto...

r M A MIT HT U
7 « 9»!”" 6 '*
7 où»ao !!!.' èm

U? ne A;-,LA VOIE LA PLUS COURTE

» ao'8 ou ....

etc— 3 30 3

Leg convoie partiront de la gare de me Elgin 
comme suit WAmeublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
----et tous les PRIX, chez---------

KM—Montréal

Hat— Prov. Maritimes 
Bet — Cornwall, Mor-| 

rie bunt, Lança* ter.

,j; 'Sks......
E.^UiiIh, via O figent ^
vzUf*L Êiatà-Ünis........Û fjo .
New-York.m jiirrcle ■■•■ 2

9.00 A. NI. ïï“,DBm
lman et Alexandria 

Coteau, arrive à Montréal 
avec le traîna du Grtfrnl 
le Sud Est

I 21.
>ide n’arrêtant 
entre Ottawa

et le
reliant 7 00,3 ftSPoarenl 11 est utile d'associer 

la Criototê d« Goudron d* 
M Mitre à l’Huile

Morue dans le traitement des 
du Larynx, des bronches, 

des Poumons, principalement dans 
les Bronchites chroniques et les 
Catarrhes. Cette association présente 
de grands avantages, même en l’ab
sence de maladie véritable, quand on 
l’emploie seulement dans le but de 
fortifier une poitrine faible ou un 
tempérament délicat. — Ces deux 
médicaments se trouvent réunis dans 
les Capsules DEBKRTHÉcnÉosoTÉES, 
dans laquelle la Créosote de goudron 
de hêtre se présente dissoute dans 

huile de foie de morue particu
lièrement recommandable, puis
qu'elle est préparée parties prtui^défl 
qui, seuls, ont mérité Y approbation 
de l’Académie de Médecine de 

Vrntk un Gros : Maison Fkkrk, 19. rue 
Jacob, Paris, et principaux droguistes. — 
Au détail dans les Pharmacies.

L’EXPRESS DE MON! 
REAL

qu'à Casse lman et à Alexi 
wa et le Coteau, a un char refectoir, et ar 
rive à Montréal à 8.20, se reliant 
ilu Vermont Central et (lu Grand 'j 
pour tous les points à l’Est.

5:00 P. M. HARRIS & CAMPBELLde Foie dele n arrêtant 
entre Otta-idm Boat o il.................. ....

Prescott .....................
( li. de fer St-L. et O— 

Kempt ville, North 
ion- Gower, Metcalfe,et<

Kar*, Ken more.........
erriokvllle, K

A. & S. Nord 
meut un très gr

Affections

BONS FIAL’EX PRESS DE BOSTON etc...............
et NEW-YORK (parsaut Oh. de fer P-e-. Pi m 

par le ('ôtoau et le veau pent „ I A.i.uiXK I I
pour Houses Point, St Albans, Saratoga, etc .........................  j u ... 9 3 ....
Troy, Albany, Boston, New-York, l'Iiila Bristol, Clarendon,etc■•!? **!•••; 
ilolpliiç, et ton. le. point» a„ mal, „« SSWwi&V™":'l"! 
chars dortoirs depuis Ottawa j naquit Boston i h de fer Pac. — A|>-
et New-York, ( Ce troin arrête iï toutes le» pic on, Ashton,lirlg- 
statious entre Ottawa et Rouses Point.) ■ vn^dê^r* C*" At -

Alexandrie, Athol, 
poui Lasîgan, Jii a man
eOt- b|,ruiRs,-tj» .............7 't

Par liligenee > ell’e 
i orner.s.Hint'burgh 
Kt llowfletd, etc......  •

1.35 P. M. i)Cette ancienne et uonorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
U té des articles qu’elle vend.

SEC
d’excellente Mai 
Prix et condition 
qui aient jamais «

I
P*

II) Pour Cent Te Reslsdioa iar tout Achat \rgeat Comptant6.15 A. NI. TRAIN LOCAL 
s les Ntutionscnti 

et le Côtean, et se reliant au C’ôteai 
le Grand Tronc pour tous les points

3 Ai

On se procure des billets, les lits et tons 
u bureau des 
l’hôtel Rus-

;!<».' I V-8 '*) ‘l ou 
.... i lob 1*12 m 
|.... 4 46 8 00 ...

Pari».il u 11 .h (Ml
yiinpr. Kimlly.eto W00 

liuyou, Tétruauvüle. ... 
(in ineau, L. e Jours,

(.'uinuilnus' et JL ni- i&SIlrenseignements en s adressant 
billet 24 rue Sparks, bloc de 
sel, ou à la gare.
E. J. CHAMBERLIN. (’. J. SMITH HARRIS & CAMPBELL1(8!

L'EVENENIENT-SPORTmans' bridges......... I'M
Rochestervllle, etc HWOrléan^et hoblilard.lluou 
Merlvale—*undT, mer-

emoule Houriès "ïËIr1
Surintendant Général Agent général des

67 RUELa multiplication des agences 
et sous-agences mter’n-ips de com 
mission au Pari M l et 
i é le conseil munici; al i e Paris et 
même le Parlement.

Elle inqu ère les gens soucieux de 
l’avenir du Sport. Elle comp-omi t 
l’intérêt des parieurs qui sont dé
pou il és en mêm temps que l’As 

publique est fi 
Aussi VEvénement ne pouvaii-il se 

dé-in té res.-er de cet état de cho-es 
P y a agence et agence comme il 

y a fagot et fagot.
Sollicitée par ses lecteurs, la non 

velle direction Sportive de YEvene 
me ni, organise,! 0, boulevard des l'a- 
liens, et 2, pas-age de l'Opéra, à 
côté des bureaux du journal, sors 
1“ rom (iEVENEMBNT-SpOKT, u il sei- 
vicespécial, compre ant :

Les reHseiyntmenls sur toutes les 
courses françaises et les prmsitales 
comses étrangères ; 
l’txéculion des paris.
(> co ibte service est cou fi '* à M 

Georg, s Clarence, auquel devi oui. 
èt:e a ressê> tous tout s conespon 
dances à partir du 12 avril, joi.r d- 
l’inauguration de l'Eoén ment Spo t 

Conditions

L’Evénement publiera, chaque jour, 
de course -, en têt-- de ses coloi nés 

formule chiffrée, unRenseiyne-

Ottawa, 3 mara Coin des rues O’Connor et Queen (Près de la rue Sparks)
préocci-

S s s:
r Seuls Age

Pianof Chickei 
Up. Haines et Non 

les Orgtie^Zna 
tey et K-tinib il

Solution (l’AntipyrineL’emploi de la Semoule 
Mourièe est recommandé

aux femmes enceintes, aux nour- / u ttree deuil»6e* >x ivnr-ci-tre ne-t doi 
rices, et aux enfants pendant toute “
la période de la dentition et de la / ii-nrosdu Bureai.dc8«- m- aoa. m,

„ „„ • .. i'Kt.:“r.,.Tt;^,ïi,,oiLvi:,‘Bmw
L Académie de Médecine a voté j. uoi iN,:Maitre de poste

des remerciements à M. Mouriès: ur u «le p.mied’OUawa, t
et l’Institut oe France lui a décerné 
une médaille d’encouragement au 
concours des prix Monlyon pour 
cette découverte qui exerce 
heureuse influence sur la di 
lion des maladies et. 
des enfants.

L’usage de la Semoule Mourièe 
chez la femme pendant la gros
sesse et la lactation etcher l’enfant 
pendant la dentition et la crois
sance, est de nature à développer 
de vigoureuses constitutions.

Une instruction est jointe à 
Chaque flacon.

Fabr*n et gros: Maison L. Frere,
19. rue Jacob. Paris.

sistance

TROUETTEde
CONTRE

Migraines, Manx tie Têt' Névralgies 
*.digues. Asthme. Emphysème. tJoutte 
tth a mutisme, Sciatique et DOULEURS en général.

Avoir soin d’exiger I AXTIPYHIXE de TROUETTE
Venta en Gros à P «.ris, Z. MAZIER, Pharmi», 254, bould Voltaire 

Dépositaire à Ottawa : D' F. X. Valade 
Ed. MORIN A C‘*. - A Montréal : LAVIOLETTE A NELSON

835, C

la mortalité
Pour tren 

ment nous of 
grands Bar( 
jamais eu lie 
$35,000 vah 
Bijouteries e 
a plus bas ] 
aucune auti 
Canada. Ne 
d’assister a c 
sera nositivi 
grant^enti

Jvucrs en gri

de

", A ÿuebee : Drf KENDALL’S 
SPAVIN CURE#}

ET DANS TOUTES LES 1’IUNCIl‘ALKS PHARMACIES

!
IBS WOTVTBRETTX MBB1C Qtri BMFX.OIEITT X.A

SOLUTION PAUTAUBERGËI
MALADIES DE POITRINeI

PHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES g 
En Vente chez L. PAUTAUBERQI, 22. rue Joies César, PARIS. J

Dit POTS DANS rotrms LBS PRTNCIPAI.KS PHARMACIES DIT CANADA &

Tlii- Mont Su.:ci'**ful Remedy ever dleoov*
vreil, us It lu certain in Ils effeels ami due» 

Kcuil proof below.

XCRÉOSOTÉ 
jfflcace contre

AU CHLORHYDRO-PHOSPHAT 
*• considèrent comme le remède le

E DE CHAU 
plus sûr et e

inn bllbivr

lENDALL’S SPAVIN CURE.
Okfi; b oe Chart,es A. Sntder, 1Bheedkk oe t

Clkvkland Bat and Thottiro Bred Horses. )

Bÿ

|j8 Rue
me lit unique.

La clé df ce renseignement se.a 
vendue dans les bureaux de L’evé- 
nement, de neuf brs à deux hrs, au 
prix invaiariabli de dix franc, ou 
adie-sêe A domicile.

L’bvenembnt-Sport n’accepte au- 
de pari inférieur à

AMF.ltElmwood, III., Nov. ai, ISA
Dr. B. J. Kkndai.lCo.

Dear Sim: ( have ulwnye piirchnaiHl yonrKen
dall’s Spavin Cure by the half dozen l>< ttles, I 
would like prices In larger quantity. I think It I» 
one of the best liniment* on earth. I have used t, 
cn toy subies for iliree years.

Yvurs truly, Cixab. A. Snide*. <L
rasa1 Vin„Sir(

^ H LACTÛ-PH0:KENDALL’S SPAVIN CURE.
j Dr. B. J.

cun ordre 
vingt francs.

Tout i.rdre doit être accompagné 
des feds et. en o tire,de la coin mis 
sion, qui est toujours de trois pour

N. Y., November 3, 1888.

Le Leete-I’keipkat 
le eiKOP et le W
le jL-b* nniiMOt il et 

fi r.nerimt «I redw of Toronto.
Yours truly, A. H. Giirfri,

Manager Troy Laundry Sublek. St’
qui .ont atiguét t 
ripide; ehci le* r 
eiritrifitiun dei rev

oo Is S1RC 
leur PU’, «sr.i fatif

rachihfun ; ri 
Adoltietnli n,

KENDALL'S SPttVIN^CURE. Tout ordre, envoyé par let'rc ou 
télégranime doit pai v. mr à M.G.Gla 
rence la jour de ia couise, au p us 
tard avant une heure, ei ce à peine 
de nullité.

L'Evbnbmknt-'*port n’accepte p is 
de cou.bit aisons

L~8 t i fistes de Paris de ir-»viuce 
et de l'étranger pourront di ne s’a
dresse), en toute séc n i é.à partir du 
15 avril prochain à L’Evenement- 

oulevard il“s Italiens et 2 
i’Opéi a. à Paris.

d n JjÀkT'."’,s'r‘}* CoU!(Tri
IlrelEMte'ssrtVis'Æs
SxESSSSi
lost a case of any kind.

Yours truly, Andrew Tfrner.

Dec. 19,1888.

'X iiounsnt le jour a i;.
Le Lacto-i’iieipl 

li.it les M urrim 
^contre it Dtarrh<ie e 
8 lance. P.ir l influé 
#sao» lat gu# et uqi ■ 
< Le jrrt.c et i.- c: 
À réveillent l’oppêUI e 
él-scents. et onvienn 
èfativu on d

o -d estas ee ironisât à Partis i 
, * MontrAsU : thés Lraaiy,

l.csàledlcamenu
8 Hue Dvie* fv

I
gRREN,
PKESIfcTEEA»,

It.OlARUB-èEf^C 
OF EVERY* 

WHITE FOR PRICflM. Le Dr. McLAREN, KENDALL’S SPAVIN CURE.
Price SI i<or bottle, or six bottle* for $■’>■ All Drug

gists have It <-r can gel It for you, or It will be sent 
to any ad.trees on receipt of nrlce by the proprie
tors. D:t. U. .1 Kendall Co., Eimeliurgh Falls, VL
SOLD 15Y ALL DRUGGISTS.
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TOBONXCk
Demenagera le 1er de mai

,/Au No. 89, Rue Slater.

FAITSet la rancune que lui avait ins
pirés la conduite du jeune hom
me (envers sa fille.

Et il n'avait pas insisté.
Quand Manuel eut ter jainé sa 

toilette, il rejoignit ses témoins.
Ceux-ci s’étaient muni de deux 

pistolets de comb ii ; les témoins 
de Nertia devaient en appjrter 
de leur côté.

On tirerait an sort.
La voiture s’ébranla et sortit 

de Ne vers, et elle rencontra sur 
la route une autre voiture qui 
suivait le même chemin

C’était cel e qui amenait Ner
tia et st s témoins

Le trajet dura près d’une heu-

Enfin on arriva à la forêt de 
Charnoaveau et les voitures 
s’engagèrent sous bois.

Le jour apparaissait à peine; 
des flocons de brume grisâtre 
flottant à l’horison; la nature s'é
veillait, les oiseaux voletaient 
dans les branches.

Tout à coup le ciel s’empour
pra et parut d’un rouge éclatant 
d’incendie : le soleil se levait 
dans nn nuage dbr en fusion.

Les flocons de^brume se dis
persèrent, et les feuilles des ar
bres apparurent dans leur frai- 
< heur raatinale.toutes ruisselan
tes de la rosie nocture,

Après quelques minutes, les 
voitures s’arrêtèrent.

On arrivait au carrefour du 
rendez-vous.

Les rémoins et les adversaires 
descendirent........... et se salu
èrent............puis, les adversaires
se tenant à l’écart, les témoins
comptèrent vingt pas........... J

(A continuer) /zTJ

Il avait besoin d'être à Nevers 
et de s'vnquerir de deux témoins 
pour le lt-ndem tin. 
cmiimel en avait fait autant de 

son t ôté.
Il a va if p ié le docteur Ména

ger d être un de ses témoins et le 
comte de Vmdcuil n’avait pas 
refusé d’etre l’autre.
Il passa une partie de la soirée à 
écrire quelques lettres et à mettre 
un peu d or ire dansées ; fiai res.

A près quoi, ayant ordonné à 
son valet de chambre de le ré
veiller avant le jour, il s’endor
mit paisiblement.

Il se réveilla le lendemain fra’s 
et dispos

Le jour n’était pas levé; la 
nuit était encore profonde.

Il fit sa toilette s iigneusement 
pr. sque avec un soin méticuleux 
jaloux, s’il devait mou jr, de 
moari a ec grace.

Déjà m-nager et le comte de 
Vau lenil l'attendaient en bas, de
puis quelqu.-s minutes, dans une 
voiture.

Le comte, par une curiosité 
bien naturelle, avait désiré tout 
d’abord connaître lu motif du 
duel où il servait d- témoir.

Manuel l’avait prié de ne pas 
ess -yer de l’apprendre.

Ménager seuiemtnt, avait dit 
pour calmer les susceptibilités 
du comte qui, du reste montrait 
la plus parfaite discrétion:

—Je connais le secret que Ma
nuel ne peut vous dire........  ou
qu’il ne vous dira que plus 
tard

—Que faire se disait-il. Je 
suis ’ans une impisse. je suis 
assez fort a i pistolet pour être à 
peu près certain de tuer le baron 
ou de le bl -sser dangereusement
si ) » le veux.......
ou si je le blesse, que va fa re 
Léonide? Et si Léonide tombe 
malade à caise de moi. Maria 
ne voudra plus me voir 
tre part, je ne veux pas me lais
ser tuer pour le plaisir c’éparguer 
une grande douleur à Léonid .... 
Ce serait payer trop cher sa gué
rison ....... C'est un - situation

que L’onide ne pourrait p;us 
les entendre.

— Qui a-t-il doue? demanda t-

Ah! ah! fit Nertia avec un rire 
forcé.

—je vous ferai l’honneur de 
me b .y tre avec vous ........... de
main, à la première h ure dès 
qu’il fera jou-.

— Et si je refusait
— je saurais vous y contrain- 

il est certaines insul
tes publiques qu’au homme 
doit laver dans le sang .......

—Et si je refusais quand mê
me?

Manuel eut un geste terrible.., 
et d’une voix grave:

—Ne vous y fiez pas mo isieur 
je vous tuerais .......

Le docteur Nertia paraissait 
av.» r une hésitation bizarre. Eu 
outre, il a mut Maria Jordatmet 
d’un amour violent, s -usuel, et 
il crut que ce serait peu* être 
sauevr sa maîtresse que de se 
battre awc Manu -l.

—Soit donc, dit-il, j'accepte ce 
duel et vos conditions.

—V us vous procuaerez deux 
témoins . t nous nous battrons 
au pistolet, demain au po ut du 
jour dans la lorêt de Charuou 
veau. La fo èt es grande et el
le est toujours déserte, nous y 
sero is à l’aise.

—A quel endroit de la fo èt?
—Au carrefour des qu it res 

sentiers.
J y serai.
Les deux hommes se saluèrent 

froidement et se séparèrent.
Nertia resta un moment de

bout sans bouger.
Evidemment il était très per

plexe.
Puis il 8e mit à parler tout 

haut en se promenant avec agi
tation dans son cabinet.

elle UN GENIE
—Je me bats demain ............
—Vous!... Avec qui?.......
— Avec Manuel...........
Ah!
Interdite, elle n’osait plus in

terroger. Elle n osait compren
dre . Comme il voyait qu’elle 
se tarait,il lontinua:

Ce duel ne m’effraye pas. Ce
pendant 1 s raison que l'ont mo
tivé i-ont graves.

Manuel sait tout.
Qui? ..........  que eait-ii? qu’a-t-

appTs fi.-elle éjterdue
Il sait com uent • st mort votre

La filouterie est. 
me il convient en 
cité ; elle atteint 
elle devient un ar 
hommes remarque 
bunaux correctioi 

I blent pas apprécv 
Témoin celui que 
Eiourd Siébeck : 
dans la w Republic 

C’est un nommé 
tenant à une fami 

g *^plus ho torables, r 
ésent, a trouvé L 

lectionner dix-sept 
pour escroquerie.

Comment Chéni 
pour se procurer, s 

coupé au 
de Mouchy ? C’est 
jours est-il qu’en ci 
il arrive, rue de 
pied à terre entre i 
et inspecte la mon 
Après être lesté Of 
vant une magnifiqi 
tre, d-mande à l’e: 
et s’informe du pri: 

— Quatre vingt r 
— C’est cher ! M; 

gnifique ! fait il d’i 
nds. C’est den 

Ah!
* le duc de Mouchy 

lez vous que je régi 
[ l’envoyer chez moi,
'■■■ que je vous donne 
. mon banquier et q 

tout de suite?
Le vendeur se co 

tauons ; on fera p 
ou trois jours à l’h 
pour toucher, si la 
Mme la d uchesse.

M. le du

Mais si je le tue

dre
D’au-

saus issue.
A a fin, il haussa les épaules.
—Bast! une blessure légère 

qui ne mettra point sa vie en 
danger, cela ariangera peu:-être 
les cho . s 
dra que j - n’ai pu faire au're
nient et Leonide ne m en voudra 

je ljespère ...........

c/-

re

C est impossible.
Il srit lit Ne.tii.de plus a elfir-

Q i * s’est-il passé outre vous? 
Racontez-le moi. Il le fair.

Le docteur la mit au cou ran t 
en quelques mots.
Qui doue nous a trahis.mur mira 
t-ell -, uisque vous et moin nous 
étions seuls à panag r ce sî-

Elle garda le silence puis:
Voilà doue po irqnoi Mannel 

ne vientjP^us^au château........mal
gré son amour pour Léonide.......
Car il l’aime, je n’en puis douter, 
il l’aime.......
U |Alors ma fill-* est perdue......
Cette fois, je ne vois rien qui puis 
la sauver ...........  Et {vous Ner
tia.

Le docteur ne répondit pas.
Lui aussi dés spérait.
Quejques ius auts après,il quit

tait le château .laissant la gou 
vernante affolée.

Maria co upren moins un

pas trop... 
mais comment diable le h iro i a- 
t-il pu apprendre que nous avi
ons l-irèrement aidé soi père à
mourii?........... Il y a un danger
et je ferais bi u d'en av rtir la 
baronne.......

Il lit atteler sa voi'ure aussitôt 
et partit pour Mai>ou-Fort.

Quand il entra au salon, Ma- 
y étai< ^eule avec sa fille; Maria 
so ubre et préocc ipé -, regardant 
silencieusement Léonide, eelle-

duchesse j

ci toute pâle, les y ux rouges à 
force de pleur r.

Nertia se pencha à l'or il le de 
madame. J. i rd an net.

—Il faut que je vous jiarle sur 
lt-chainp! dit-il à voix basse.

La gouvernant j se leva, sortit 
en tui faisant signe de la suivre 

Us s’arrêtèrent dans ifu petit 
salon. --Quand ils fa eut certain»

Je connais par cou- 
séq ienr, lv-s motifs de ce duel... 
Le baron veut venger son père... 

—C'es bieu! avait dit.de Va i- 
I deuil, oubliant ses ressentiment»

compagne

\
X

:

MALADIES DES ENFANTS

SIROPdeRAIFORT iodé
diGRIMAULTAG'.PhirmiiioaiiPsm
Oepui. vingt tnntes ee mèdioemenl donne les 

résultats les plus remerquablié dans las 
ma adlae dea anfanta pour remplacer l’huile 
de foie de morue et le sirop ant. scorbutique

Il eit sontersin contre l’engorgement et 
l'inflammation des glandes dn cou. les gourmes 
et les diverses iruplions de la fean, de la télé 
et du visage. Il eicite l'appétit, tonifie les tissus, 
combat la plleiir et la mollesse des chairs et 
rend eux enfants leur vigueur et gaieté natu
relles. C'est un admirable médicament contre 
les croûtes de lait et un excellent dépuratif.

SANTAL oeNIIDY
Pharmacien à Paria 

Supprime Copnhee, Clebébe et 
InJrcUonm. Ouérlten 4S heures 
les écoulements. Très efficace 
dans les maladies de la vessie, 
il rend claires te* urines les 
plus troubles.

Publié |LE CANADA JE (T DI 8 MAI 1810

CHEMIN DE FERPETROLES INTERCOLONIAL
directe entre l’Ouest et tous les 
a du Esta du St. Laurent, de la Baie 

ura, province de Québec ; ain- 
Nouveau-Brunswick, la Nou 

l’Ile du Prince Edouard, 'e 
les Ves de la Madeleine,

express quittent Montréal el 
fax, tous 'es jours (dimanches exceptés) 

et se rendent à destination de tous ces 
points, sans changement de chars, en 30 
heures.

Lee trains express de l’Intercolontal qui 
sont dans ces directions sont brillam- 

uent éclairés par l’électricité et chauffés par 
r de la locomotive

La Route
pointe___
de* Chalei 
si aue le 
velle-Eo 
Cap Breton, 
Terre neuve

BT

H uitopcrr Machines.
_____ B3ST
VENTE EM 3-ROS PAR

Tj_A_

I et Kt
H^îîfi

ïïm KOfiEBS
oïl

:
la vapeu 
caucoup d’avantage 
reté aux voyageurs.

i. Tout cela donne 
confort et do su •

Les nouveaux et élégants trains expi 
i jour et ceux de nuit « dirigent 
endroits.

RS KT DK8 MAU.KS 
•KOI'ÉKNNK 

Les passagers pour la Grande Bretagne ou 
le Continent, quittant Montréal le vendre
di matin arrivant, il temps 
rendre le vapeur destiné 

la malle, à Halifax.
L’attention des ex 

rectement sur les 
par le train p 
en général de

ceux de
mêmes

co., DES l'ASS 
ANADIKNS:K - Kl

Bloc DE l'Hotel Russell
OTT.A."W.A_

samedi
transpo

péditeurs se porte di
vides facilités offertes 
ansport «les la fleur et 
is marchandises à des-

grai 
le tr

toutes les ............. .........
tination des Provinces do l'Est et de 
neuve aussi pour (’exportation des 
et diss produits expédiés aux marc 
P Europe.

Pour billets et i 
et le passage s 

G. W. ROBINSON, agent pour les passa
gers et le fret de l’Est, 1364 Rue 
Saint-Jacques, Montréal 

E KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

1). POTTING ER,
Surintendant-Général

-ALVIS I Kirrc

Vins de porte, Sherry d’Ivision, 
Rhum pur de Jamaïque, et Rye de

Les premiers médecins recomman 
oient liantenent ces boissons dans les 
cas ou des stimulants sont nécessai-

rmatîons concernant le

C. NEVILLE, Monet.
Chemin de Fer, "I 

14 Nov.. 1889. f
cché «l’Ottawa.

NOUVEAU ! !
IAussi une première classe au

66 RUE GEORGE 56

IMPORTATEUR(Vis . i. le marché By)|
magasin de ^Liqueurs

7 rue Rideau^

C. Nîîv IL LE

msra
Mrioi OOOOOOvGOOO

f’TNIMENT GÉNEAUf-a
Tigré. Pa.35 ANS DE SUCCÈS 

tion du got* 
sonnes quijg 
grants uÆ

Nent luptque\
remplaçaul le . 
Ten sans dou-l 
leur ni cliùto du 

' poil. — Guérison | 
rapide et sûre, 
des Roiterien,i

_ __ Foutu rem,'
lEcarts, Moh-tles, Vcsslgous Engorge-1 
Jinouts dos jambes. Suros, Eparvin-1, ne.
,Ph'«GÉNEAU, IfCm St-Tfonoré.Pæ is’

000000-t"€X~<7 OO

DK FABRUtim

Américaines,
Anglaise
Ecossaises

-----Coin des rues

1 'Alterniez isic eiM-nun
OTTAWA

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince ux 

Huile, 
Etc.

LA-PQD1JRE DE TOILETTE

ALBANI: ARTICLES

de Peintre en General
ment, il vous fatiguait, va us iin 
patientait parce qu’il ne voulait
pas mourir ......

Je sais que v. us avez résolu do 
hâter sa fin 
do vous ou d’elle qn j soit venu 
cette infernale pensée je ne m’en 

vous avez connu

W BIT CJLiI_iHjPOLT

LE

BARON D’HALBRET et quo ce soit

P An.

JULES MARY occupe pas 
le crime et vous y avez partici
pé.......  cir les lettres écrites par
Maria Jordannot et dans lesq tel
les cette écriture in âme avertis
sait le vieillard de boa propre 
adultère, les ett-es, c’est vous 
x)ui étiez chargé de les jet r à la 
poste, à Nevers, po ar éloigner 
tout soupçon....... .

Sui- je renseigné?.......
N rtia était b ème. El c’est en 

vain, en cet instant, qu’il eût 
voulu parler; la fray ur l’étran
glait.

Et mou père est. mort de cette 
révélation

(Suite)

Nertia, bouleversé par ce qu’il 
enten lait, essayait cependant de 
fair.* bonne contenance.

— Vous m’appelez lâch $ et 
voilà que vous vous faite allu
sion à |o ne sais quel crime ......
Avouez q te ma pati nce est
grande.......  que ne vous êtes-
vous fait accompagner par lin 
juge d’iustrut
nut s sont comptées, monsieur; 
l'état exalté dans lequel je vous 
vois, me faites vous pardon 1er
vos divagations....... Cependant
j’ai hâte «l’en finir...........  mais je
suis curieux de eavoir, après toui 
où tous voulez en v- mr?

— Dieu m’est témoin, fit Ma
nuel n’une voix grave, que, si le 
crime que je vous reproche avait 
été de e« ux que consent a punir 
la justice des hommes, je ne fus
se pas venu moi-même.......
magistrat m’eût remplacé .

Ner ia eut u i rire éclata t
Ah! ça, monsieur trêve de plai

santerie.
Vous êtes-’amoureux p i mada

me Jordannvt........depuis loug-
t mps déjà
avant la mort de mon père 
vous êtes complice de Maria Jor- 
Uannet... Je sa s comment mou
père ett mort.......  Je sais que
s’accrochant à la vie dàs speré-

Mes mi-

Yous le serez
mi ux que tout au re. 
étiez-là et vous avez eu le coura 
ge le voir mourir,

Nertia faisait des efforts sur
huma ns pourreco ivrer son sang- 
froid.

car vous

r

Il murmura d’une voix profon 
dément a térée;

—Je ne sais quelle soi te his
toire vous me racontez là ..........
Votre père es mort i isi que je 
vous l’ai dit, dans les circonstan
ces que je vous ai rapportées.

—Malheureux, c’est vous et 
Maria qui l’avezjtué 
pourquoi je suis ici.

—Que prétendez vous?
—Je vous eusse livré à la Jus- 

tÿe, je vous l’ai dit, si la justice 
vait pu vous punir. Mais elle 
est impuissante. Je me sub ti- 
tuerai donee à elle.

Et voilà

Vous l’etivz
.et
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